
On apprend enfin la vérité : échanges de visites au sommet américano-soviétiques avant la fin de l'année

Khrouchtchev sera l'hôte de l'Amérique
vers la mi-septembre

* ¦ Eu

et Moscou accueillera Eisenhower dans le courant de l'automne
¦ ¦

Auparavant — à fin août — le président des Etats-Unis
rencontrera les chefs des gouvernements alliés, y compris Adenauer

WASHINGTON, 3 (A.F.P.). — M. Nikita Khrouchtchev a
accepté, sur l'invitation du président Eisenhower, de venir en
visite officielle aux Etats-Unis au mois de septembre, a annoncé
le président des Etats-Unis, au cours d'une conférence de presse
exceptionnelle tenue hier à Washington. De son côté, le président

Eisenhower a accepté de rendre visite au chef du gouvernement
soviétique à Moscou et de faire un voyage en U.R.S.S. au cours
de l'automne.

Le chef de la Maison-Blanche a
également annoncé qu'il se rendrait
en Europe à la fin du mois d'août,
avant le voyage de M. Khrouchtchev
aux Etats-Unis, afin de s'entretenir
avec les chefs d'Etat ou de gouver-
nement des pays alliés occidentaux.

Aucune de ces visites ou conféren-
ces, a souligné le président Eisen-
hower ne se substituera à la « con-
férence au sommet » qui pourrait
grouper à une date ultérieure les

chefs des gouvernements occidentaux
et soviétique.

M. Eisenhower ne sera
que le porte-parole

des Etats-Unis
Le président des Etats-Unis a donné

un certain nombre d'explications dont
voici les principales :

0 A aucun moment, au cours de ces

entretiens avec M. Khrouchtchev, M.
Eisenhower ne se présentera comme le
porte-parole des puissances occidentales.

0 Les négociations en vue de l'échan-
ge de visites entre M. Eisenhower et
M. Khrouchtchev ont commencé par la
voie diplomatique au début de juillet.
Le voyage de M. Nixon à Moscou n'a
eu aucun rapport direct avec ces invi-
tations réciproques et leur acceptation.

La « petite histoire »
des ' futures visites

0 Les négociations américano-sovié-
tiques pour préparer ces visites ont eu
lieu à l'initiative du président Eisen-
hower qui s'était auparavant entretenu
avec les hauts fonctionnaires du dépar-
tement d'Etat. Cette initiative tendait
à « dégeler » les relations entre les
Etats-Unis et l'Union soviétique.

(Lire la suite en Sme p a g e )

Optimisme modéré à Genève
Les ministres cherchent à sauver la face et à masquer

l'absence de résultats de leur conférence

GENEVE. 3 (A.F.P.). — La confé-
rence des ministres des affaires étran-
gères continue, et elle continuera
imperturbablement jusqu'à la séance
plénière finale prévue pour meTredi,
peut-être même mercredi tard dans la
soirée, puisque M. Herter a annoncé
son intention de partir jeudi ' matin.
Mais on a cessé de supputer fiévreuse-
ment sur la façon dont elle prendra
fin, car en vérité cela n'a plus une
très grande importance : tout le monde
sait bien que ce ne sera ni un accord
éclatant qui déblaierait définit ivement
les perspectives diplomatiques, ni un
désaccord fracassant qui compromettrait
les relations entre l'Est et l'Ouest...
Ce sera un petit arrangement modeste,

Cette photo a été prise au cours de la dernière réunion de travail chez M.
Gromyko. On y reconnaît de gauche à droite MM. Gromyko, Livingston,
T. Merchant, Christian Herter, Selwyn Lloyd, Couve de Murville et,

derrière ce dernier, sir Anthony Rumbold.

qui ne revêtira peut-être même pas
la forme d' un communiqué énumérant
des points d'accord précis. Après avoir
consciencieusement décortiqué le pro-
blème berlinois, les ministres en trans-
mettront les éléments, bien catalogués,
bien ajustés, avec l'indication en poin-
tillé des jonctions possibles, aux chefs
de gouvernement. A ceux-ci de se
débrouiller, quand ils tiendront cette
fameuse conférence au sommet qui,
maintenant, n 'est plus urgente : il ne
se passera rien de grave avant que M.
Khrouchtchev ait fait son voyage en
Amérique, et que le président Eisen-
hower lui ait rendu sa visite... Cela
nous renvoie à Noël...

(Lire la suite en Orne page)

UNE JEUNE ITALIENNE
SE COUPE LA LANGUE

Ses camarades lui reprochant d'être
trop bavarde

On la retrouve évanouie et la bouche
ensanglantée

ROME, 3. — «Tu parles trop, Maria,
assez ! Tu devrais te couper la lan-
gue ! ». Les quatre camarades de Maria
Marino, 19 ans, lui tournèrent le dos.
Restée seule, Maria se sentit désempa-
rée, abandonnée.

« Mes meilleures amies ne m'aiment
plus » 1 se répétait la jeune fille, très
expansive et qui amait à raconter des
histoires des heures durant. Ses cama-
rades l'avaient surn ommée « la Per-
ruche ». Rentrée dans sa chambre
après avoir une nouvelle fois subi les
moqueries de ses amies, Maria griffonna
quelques mots sur un morceau de pa-
pier.

Puis elle s'empara d'une paire de
ciseaux, se plaça devant la glace, sortit
sa langue et, d'un coup sec, en coupa
le bout. La douleur la fit hurler puis
s'effondrer, évanouie.

Alertées par ses cris, ses camarades
se précipitèrent dans la chambre où
Maria gisait, la bouche ensanglantée.

Sur son oreiller, um billet : « Je me
coupe la langue, au moins  je ne vous
ennuierai plus. »

LA POLOGNE 1959
La popularité de M. Gomulka ne cesse de diminuer

Au cours des derniers mois, la sym-
pathie dont M. Gomulka jouissait à
l'Ouest et sa popularité en Pologne
n'ont cessé de diminuer. Lui ayant at-
tribué, en 1956, des plans et projets
qu 'il n'avait jamais eus, on est aujour-
d'hui déçu de ne pas les voir réalisés.
Il s'agit de la « démocratisation » com-
plète de la Pologne et de sa sortie du
bloc oriental. Or, M. Gomulka était —
et demeure — marxiste jusqu 'au bout
des ongles. Il refusait, et refuse encore,
d'appliquer en Pologne certaines mé-
thodes —¦ terreur, véritable persécution
religieuse, etc. — parce qu 'il les con-
sidère comme non efficaces. Il préfé-
rerait convaincre que contraindre, mais
son but u ltime — une Pologne com-
muniste dans un monde communiste
— n'a jamais changé.

Toutefois les mots « Pologne » et
« patrie » figurent dans son vocabulaire,
car — bien que communiste intran-
sigeant — Gomulka reste nationaliste
et patriote. C'est probablement l'unique
fil le reliant encore à la majorité de
ses concitoyens. Il arrive pourtant que
ce patriotisme joue entre les mains
de Moscou. Tel est le cas actuellement.
Les Polonais — tous les Polonais —
craignent vivement une modification
des frontières de l'Oder-Neisse. A part
le général de Gaulle, aucun homme
d'Etat occidental n'a fait à ce sujet

de déclaration qui leur serait favo-
rable. Khrouchtchev, en revanche, vient
de dir e :  «La Pologne d'aujourd'hui
' n est pas celle de 1939. Tous ses al-
liés du camp socialiste défendront ses
frontières, s'il le faut. » En présence
de pareil contraste non seulement le
gouvernement de Varsovie, mais même
1 homme moyen polonais, ne voit pas
d'autre solution que suivre le sillon
diplomatique de l'URSS.

La peur des Allemands

Il y a plus. Au cours de la der-
nière guerre, six millions de Polonais
ont été tués, un million furent atteints
de tuberculose, cinq cent mille res-
tèrent invalides. Sur le plan matériel,
le 38 % de la richesse nationale a
été anéanti. Or, cette guerre fut dé-
clenchée par les Allemands, aussitôt
qu ils se sentirent suffisamment forts

pour 1 entreprendre. La peur de voir se
répéter une situation analogue est beau-
coup plus forte au bord de la Vistule
que 1 on ne se l'imagine en Occident.
Aussi les Polonais — une fois encore
tous les Polonais — sont-ils opposés à
l'unification et au réarmement de l'Al-
lemagne. En suivant ici la ligne de
Moscou , les leaders rouges de Varsovie
ne risquent guère d'être blâmés par
l'opinion nationale.

II en est de même lorsque le pro-
blème des « zones désatomisées » entre
en jeu . Plaise ou non, les projets
de Moscou répondent aux vœux des
habitants des pays satellites. Cela s'ex-
plique. Pour l'Ouest la « désatomisa-
tion » des pays Scandinaves, l'applica-
tion du plan Rapacki, la réalisation
du projet Stoïca , comportent la mena-
ce d'affaiblissement de la défense oc-
cidentale contre une éventuelle attaque
de l'URSS. Mais, pour la Pologne —
qui se trouve déjà dans l'orbite de
cette dernière — un tel danger n 'exis-
te pas. Et les mêmes plans semblent
diminuer le péril atomique immédiat
et direct. Force est donc aux Polonais
d'approuver ici également la politi-
que de M. Gomulka qui s'aligne sur
celle du Kremlin.

M.-I. CORY.

(Lire la suite en Gme page)

uioDuiNivE , a. — une coll ision entre
deux autocars qui s'est produite di-
manche soir près de Covilha, dans la
sierra da Bstrela. a fai t cinquante
blessés, dont 35 hospitalisés. Un des
véhicules dont les freins s'étaient
rompus a heurté l'autocar qui rou-
lai t devant lui puis est tombé dans un
profond ravin . L'autre véhicule est res-
té suspendu sur le vide.

Quand les freins lâchent

Trois Autrichiens
se sont tués

dans les Dolomites

Surpris par un orage

BOLZANO, 3 (A.F.P.). — Les cadavres
de . lui lus Watzlna, Auguste Fried et
Robert Pivonca, les trois alpinistes qui
avaient disparu, ainsi que nous l'avions
annoncé, depuis samedi sur les pentes
du mont Crlstallo, ont été retrouvés
au fond d'une crevasse par des équipes
de secours.

Les trois alpinistes autrichiens (et
non allemands comme on l'avait suppo-
sé tout d'abord), avaient entrepris sa-
medi à l'aube, par la voie normale,
l'ascen sion du mont Cristallo, dans les
Dolomites. Au début de l'escalade, ils
avaient été surpris par un violent orage.

Premier bilan
du voyage de M. Nixon

'ACCUEIL enthousiaste réservé par
1 \B population de Varsovie à M.
L Richard Nixon devrai! être un

$ de méditation pour M. Khroucht-
M. le chef du gouvernement sovié-

tgti s'était montré furieux , au mo-

ment de l'arrivée du vice-président

des Elars-LNs> parce que celle-ci coïn-
cidsit avec le commencement d'une
semaine de prière, outre-Atlantique, à
l'intention des nations cap tives. Par la
suite, se promenant avec son hôte sur
les bords de la Moskova, il lui avail
désigné les baigneurs, en lui deman-
dant si c 'était vraiment là des gens
malheureux. -
|| faut croire que les Polonais ont

un tout autre comportement que les
Husses — ei le fait apparaît fort na-
turel, les premiers étant les victimes
et les seconds les tyrans — puisqu'ils
ont saisi l'occasion de la visite inespé-
rée de M. Nixon pour exprimer leurs
sentiments pro - américains. Gageons
qu'au Kremlin on se mordra les doigts
d'avoir autorisé cette visite, tout comme
l'on ne goûtera pas volontiers les pro-
pos du vice-premier de Washington
insistant sur les « idées fausses » du
No i de l'U.R.S.S.

Si l'on établit un premier bilan du
séjour de M. Nixon au-delà du rideau
de fer, on constatera que l'homme
d'Etat américain a montré beaucoup
d'habileté. Dans les «dialogues » qui
l'ont opposé à M. Khrouchtchev, il a
hardiment fait front contre le rusé com-
père soviétique dont la bonhomie
cache mal le rigoureux doctrinarisme
communiste. Et son attitude dans la
cap itale polonaise est un coup d'éclat
en ce sens que le monde a pu se ren-
dre comp te — pour autant qu'on l'avait
oublié — quels étaient les sentiments
véritables d'un peuple opprimé.

Mais, d'autre part, un tel «colloque »
n'est pas non plus sans présenter des
inconvénients.

Hier, on apprenait le mol de toute
l'affaire. La visite de M. Nixon en
URSS n'aura été que le prélude de celle
que M. Khrouchtchev fera aux Etats-
Unis en septembre ef de celUe, dont
ïannonce est plus sensationnelle encore,
que M. Eisenhower rendra ensuite à
Moscou. On sait combien M. « K »  tient
a un voyage outre-Atlantique. Il ne
l'a jamais caché : selon lui, c'est
d'une «entente directe» entre Washing-
ton el Moscou que dépend le règle-
ment des questions litigieuses dans le
domaine international.

Or, rien n'est plus dangereux à cer-
tains égards qu'une telle rencontre des
deux «colosses ». Si elle aboutit en
effet à un résulta t prétendu positif,
elle ne pourra se solder que par un
partage de l'univers en deux zones
d'influence, l'une russe et l'autre amé-
ricaine. Le monde pas plus que la paix
n'onl rien à gagner, on l'a vu par les
précédents de Potsdam el de Yalta, à
une élimination progressive de la di-
rection des affaires , des autres forces
nationales et des puissances moyennes
ou petites...

Assurément , l'on comprend bien que
dans la pensée actuelle des dirigeants
américains , les rencontres Eisenhower -
Khrouchtchev sont destinées à supp léer
i l'insuccès de la conférence des minis-
tres des affaires étrangères. Mais si
Genève agonise, si cette réunion se
solde — il (aut regarder la réalité
en face — par un échec évident sur
e double problème allemand et berli-
fcis, on voit mal que les chefs d'Elal
ou de gouvernement puissent arriver
« une entente... à moins que l'un des
deux camps ne cède devant l'autre.
El jusqu 'à présent, rien ni dans les dis-
tours, ni dans l'altitude du « leader
'oviélique » ne nous donne A penser
lue c'est lui qui cédera...

René BRAICHET.

Bien que la réunion à Paris d'une prochaine conférence
au sommet le contraigne à remettre son projet

Il  s'y  rendra compte sur place des résultats obtenus
par le général Challe et s'ef f o r c e r a  d'accélérer le « dégel »

de la masse musulmane avant les élections cantonales
de l'automne prochain

Télé phone de notre correspondant de Paris par intérim :
, I' n 'y a plus depuis quelques années de vacances estivales pour les poli-

«ciens et les diplomates.
La conférence de Genève s'éteint comme un malade incurable, mais les

ncontres vont se multiplier dans les prochaines semaines, tant à l'Ouest

et
"* 

M 
S'' avant 'e double et premier contact « historique » à Washington

a Moscou , des deux super-grands Eisenhower et Khrouchtchev.
En ffii .¦— . . . . ._ . .  . . - - -

P»» runce> le gênerai de Gaulle que¦on croyait en train de terminer, à
UMombey-les-neux-EKlises, le dernier"«pure du troisième tome de ses mé-
sur T' salut ., se penchait en fait
dm. i1x dossiefs épais et bourrés de
geri'è, ,ntitu,és « Est-Ouest , et • Al-

5o!^,-
g6n/ral de Gau''l* avait décidé

au in , \l \c, rcndrc en Algérie du 27
SwVpVàw rtbIe "ue . v*-confï,,. * f ln "e ce mois d une
M lu m sommet des Occidentaux,j ouable au voyage à Moscou d'Eisen-Bcr et à Washington de Khroucht-

chev, le contraindra à remettre ce voya-
ge dans les départements algériens, le
cinquième depuis ie 13 mai et le pre-
mier en sa qual i té  de président de la
République, à une date ultérieure.

Que compte faire de Gaulle
en Algérie  ?

Qu'irait faire, précédé d'ailleurs par
le premier ministre M. Michel Debré, le
général de Gaulle en Algérie ?

¦ INTÉRIM.

(Lire la suite en Orne p age)

Le général de Gaulle prépare
un nouveau voyage en Algérie

W A S H I N L T TUN , 3 (A.t ' .f . ) .  — Le
président Eisenhower est déjà allé
à Moscou : c'était au mois d'août
1945 et Staline était au f aite de sa
puissance, te général Eisenhower,
commandant en chef des forces al-
liées en Europe occidentale, avait été
reçu à Moscou avec faste. Il avait
été invité à assister au côté de Sta-
line à une grande parade sur la
p lace Rouge et avait été décoré de
« l'ordre de la victoire » soviétique.

De ses conversations avec Staline,
le général Eisenhower avait tiré alors
l'impression que l'Union soviétique ne
désirait j a88 d'aiiifé gué l'amitié des
Etats-Unis.. Il s'était «)ié d/amitié
personnelle avec le maréchal Joukov,
aujourd'hui écarté de la vie politique.

Eisenhower a déjà vu
Moscou

Pouvoir penser ?

L E S  
textes sacrés le disent : il

n'est pas bon que l 'homme soit
seul. I l lui f u t  donc adjoint la

femme.  La solution f u t  bonne ou
mauvaise, suivant les cas. A vous
de conclure.

Pour Eduardo Ingris, cependant,
le problème n'était pas là. Pour se
dégager de ce monde, toujours plus
encombré et bruyant, ne f a llait-il
pas, au contraire , se réfug ier dans
une abso lue et bienfa isante solitude?
Or, où la trouver, p leine et entière,
sinon, désormais, sur les océans ?

Ingris se le tint pour dit. Et nous
avons vu que , renouvelant l'exploit
que l'on prête aux anciens Péru-
viens, il s'en alla voguer sur le Pa-
cifique. En radeau, tout bêtement.
Se laissant aller sous les vents et
au f i l  des courants marins, ils s'en
vint même, parti du Pé rou, aborder
dans une île des archipels polyné*
siens.

Très mémorable sans doute est la
pe rformance. Mais le navigateur, en-
core une fois, ne recherchait, avant
tout , que solitude bienfa isante et
profonde .  Il  la trouva p leine et en-
tière,

^ 
avec quelques fracassantes

tempêtes par surcroit.
Bayant , de plus , aux cornei lles,

ou plutôt, n'étant pas niais , philo-
sophant tout son soûl , ce qu'il avait
entendu pouvoir fa ire  aussi.

L'heureux homme !
Mais comment suivre son exem-

ple ? Ne devrions-nous p as y  son-
ger ? Car du train dont elle y  va,
l'humanité — des pronostiqueurs
l'af f i r m e n t  — sera de cinq milliards
d'individus en l'an 2000 1

Quel grouillement ! Quel chahut !
Certes , le brave lièvre de Jean de

Lâ
 
Fontaine en son gîte ne pourra

même plus songer.
A lors, où f uir ? Où s'isoler pour

tenter de recommencer, une bonne
f ois, de penser un peu ?

Ingris vient d' en fa i re  la démons-
tration : sur les f l o t s  !

Sur les f l ots, et là seulement.
Après tout , ce n 'est toujours pas

la mer à boire...
PRANCHOMME.

J'ECOUTE...

Il Varsovie, devant le monument du soldat inconnu
où une foule débordant d'enthousiasme l'acclame

; ;¦>. •.¦¦• il " vf- • ¦•' .'- ¦  :' ;<'" '.". * ,' ' ¦ . .

// a eu ensuite, avec les dirigeants du pays, d 'impor-
tants entretiens qu'on estime revêtir le caractère d'une
sorte d'avant-première à la rencontre Eisenhower -

Khrouchtchev

VARSOVIE, 3 (A.F.P.). — L'invitation lancée à M. Nikita Khrouchtchev
d'aller à Washington et l'acceptation du président Eisenhower de se
rendre à son tour à Moscou ont éveillé un écho très favorable à Varsovie.
C'est à la lumière de cette nouvelle, estime-t-on, que le voyage en Pologne
de M. Richard Nixon prend tout son sens.

(Lire la suite en 9me . p age )

Le parcours de l'aêropoH - militaire . de Pabice, où 200,000 personnes
s'étaient réunies p our l'acclamer, au palais M y s livski, f u t  une véritable
marche triomphale pour M.  Nixon que l'on reconnaît de bout à gauche
dans la voiture. A droite se trouve M.  Lange, vice-président du conseil

p olonais.

M. Nixon, souriant, exalte
l'amitié polono-américame

. HkOSl L&MLl ¦• " . . .  ' 
¦
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Feuille d'avis de Neuchâtel
Heures d'ouverture

de nos bureaux
Du lundi au vendredi, nos bureaux sont

ouverts au public de 8 heures a midi et
de 14 heures a 17 h. 30 ; le samedi, de
7 heures à 11 heures.

Délais de réception
des annonces

Les annonces reçues avant 11 h. 80
(grandes annonces avant 10 heures) peu-
vent paraître le lendemain. Pour le numéro
du lundi , les grandes annonces doivent
parvenir à notre bureau le vendredi avant
17 heures et les petites annonces le sa-
medi avant 8 h. 30.

Les avis mortuaires, réclames et avis tar-
difs sont reçus a, notre bureau Jusqu'à
17 h. 30 ; pendant la nuit , et Jusqu'à, 2 heu-
res du matin , lu peuvent être glissés dans
la boîte aux lettres du Journal située à
gauche du bureau d'annonces, 1, rue du
Temple-Neuf .

Les annonces prescrites pour une date
déterminée mais qui nous parviennent trop
tard pour être Insérées à cette date sont
sans autre avis publiées dans le numéro
suivant. En cas de nécessité, le Journal se
réserve le droit d'avancer ou de retarder
la parution des annonces qui ne sont pas
liées à une date.

Délais
pour les changements d'adresse
Pour le lendemain : la veille avant 10 h.
Pour le lundi : le vendredi avant 10 h.

ADMINISTRATION DE LA
€ FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL >.
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LA GARANTIE ... SHELL AVEC È.C.A. JT ĵ lPw /~~™ /̂  ̂H

Shell avec I. C. A .  nu Sup ershell avec I. C.A. ? — &ÏÏB — —
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Encore disponibles
dans l'immeuble neuf de construction particulièrement soignée de « Perle-Rive »,

* au Clos de Serrières 10,

2 appartements de classe luxe
spacieux, très confortables, de 4 y, pièces, dans un quartier tranquille. Toutes

commodités.

Pour renseignements et visites, s'adresser au Fonds de retraite et d'entraide
de la Maison Chocolat Suchard S.A., Neuchâtel-Serrières, tél. Suchard 5 64 32

ou au concierge de l'immeuble, téL 8 40 10.

Jeune fille de 16 ans
parlant couramment le français, cherche
place dans une famille neuchàteloise où il
y a des enfants. Les environs de Neuchâtel ,
du côté de Saint-Biaise, sont préférés. A déjà
quelques mois d'expérience dans les tra-
vaux du ménage. — Adresser offres écrites
à S. L. 8544 au bureau de la Feuille d'avis.

% Le Conseil d'administration et la Direction de la
Manufacture de cigares et cigarettes

RINSOZ & ORMOND S. A., Vevey
profondément touchés par les nombreuses marques de sympathie

i qui leur ont été témoignées ensuite du décès de leur cher président
honoraire

ij MONSIEUR

Louis RINSOZ-MEYER
expriment leur profonde gratitude à toutes les personnes qui ont
pris part à leur grand deutl.

Vevey, Juillet-août 1959.

CABINET DE PROTHÈSES DENTAIRES

AH. I£/EI5II£R
mécanicien - dentiste diplômé

DE RETOUR
Reçoit sur rendez-vous, Fontaine-André 7.

Tél. 5 35 38

LE DOCTEUR

DANIEL BONHOTE
ancien Interne du Monmouth Mem. Hosp., Long-Branch, N.J. U.S.A. ;
ancien Interne du IHme service de médecine du Tuft's médical

' school, Boston City Hospltal , Boston, Mass. U.S.A. ;
ancien Interne de la clinique médicale universitaire de Lausanne,

directeur : prof. Vannotti ;
ancien Interne de la policlinique médicale universitaire de l'hôpital

! cantonal de Zurich, directeur : prof. PJJ. Rossler ;
; ancien assistant étranger de l'hôpital de la Pitié, service d'endo-
', crinologle du prof. J. Decourt, Paris ;
; ancien assistant du service d'endocrinologie de l'hôpital Seraflmer

et du Karollnska Instltutet, directeur : prof . R. Luft,
Stockholm ;

¦ ancien Interne de l'hôpital Pourtalès, Dr DuPasquler, Dr Reymond,
Neuchâtel,

a ouvert son cabinet médical à Neuchâtel
le 9 juillet 1959, rue de la Serre 4, avenue de la Gare

; Téléphone 5 11 00

SPÉCIALISTE F. M. H. EN MÉDECINE INTERNE
maladies des glandes endocrines

-
; REÇOIT SUR RENDEZ-VOUS

< 4

il Agnès Langer
j gymnastique médicale,
t massages

Ileçoit
sur rendez-votu

Tél. 5 28 38
entre 12 h. 30 et 13 h. 30

A toute demandt
de rensei gnements
prière de joindre
un timbre pour la
réponse.

Administration de
la c Feuille d'avis
de Neuchâtel »

0r A. WENGER
du 6 au 30 août

ABSENT

F. LINDER-RAMSAUER
technicien-dentiste

A B S E N T

Madeleine Linder
PÉDICURE MASSEUSE

Sainit-Honoré 18 Tél. 515 82

DE R E T O U R

Jeune vendeuse
cherche pour le 15 sep-
tembre pince dans une
boulangerie ou éventuel-
lement une épicerie,
pour se perfectionner
dans la langue française.
Gretll Inderbltzin, Son-
nen platz , S E E W E N
(Schw.).

Sommelière
cherche place â Neuchâ-
tel. Tél. 5 37 04 le matin.

Jeune Allemand
de 22 ans, cherche occu-
pation pendant les va-
cances (camps, hôtelle-
rie, agriculture, etc.).
Libre Immédiatement
Jusqu 'au 30 octobre ou
à convenir. Offres à Mme
Anna Slrutschek, Gelger-
strasse 11, Fforzhelm.

Homme marié, de 38
ans, cherche emploi sta-
ble en qualité de

magasinier
ou

concierge
Adresser offres écrites à
H. B. 8534 au bureau de
la Feuille d'avis.

Madame Franz-W. BAUR
" ses enfants et leurs familles j

remercient très sincèrement tous ceux qui
par leur présence, leurs envols de fleurs «
de cartes, ont pris part à leur deuil.

Sauges, Saint-Aubin , le 3 août 1959.

Grâce à son
ontiUage modem

à son.
grand choix

de caracièPes
à son

riche assortime-,
d« Papiers

I1MPRIMER1E CENTRALE1. Temple.Neat

vous donnera
toute satlsîaetioB

Chambre au centre,
60 fr. 1 ou 2 lits. 24,
Coq-d'Inde, Sme étage à
droite.

bureau de la Feuille chiffres I. C. 8535 au bu-
d'avis, reau de la Feuille d'avis.

ê '

I

Nous cherchons quelques

MÉCANICIENS DE PRÉCISION
ainsi que quelques

MÉCANICIENS - ÉLECTRICIENS
' ' pour la fabrication de pièces déta-

chées et le montage d'appareils élec-
triques.

Faire offres écrites à : ,:.

FAVAG S.A.
Neuchâtel

Employé postal cher-
che à Neuchâtel ou aux
environs un

appartement
de 3 pièces pour tout
de suite ou date à con-
venir. — Adresser offres
écrites à, P. Z. 8503, au
bureau de la Feuille
d'avis.

Deux dames cherchent
un appartement de 3 ou
4 chambres, mi-confort ,
pour le 24 août ou sep-
tembre. Adresser offres
écrites à, J. D. 8536 au
bureau de la Feuille
d'avis.

On cherche pour le
1er octobre ou plus tard
appartement de

4 pièces
ou ancienne maison.
Région Saint-Biaise -

Hauterlve. Adresser of-
fres écrites à K. E. 8537
au bureau de la Feuille
d'avis.

Jeune étudiant cher-
che

chambre
meublée

W. Keller , Feerstrasse 5,
Brugg/AG.

Je cherche pour le
1er septembre 1959

CHAMBRE
avec possibilité de dis-
poser de la salle de bains
et de la cuisine. De pré-
férence quartier des
Saars ou bord du lac.
Fr. Schwab, fbg du Lac
23, Sme étage.

Sport-Toto
On demande dames ou demoiselles,

S disponibles tous les lundis matin
pour travaux de dépouillement.
Age maximum : 45 ans.
Se présenter au Bureau d'Adresses,
6, place de la Gare, Neuchâtel.

Jeune
employée sténodactylographe

serait engagée pour le 15 août ou date
à convenir , par importante fabrique
d'horlogerie de Neuchâtel, pour le ser-
vice du téléphone, la réception et
divers travaux de bureau. — Faire
offres avec prétentions de salaire et
photo sous chiffres P. 5103 N. à Pu-
blicitas, Neuchâtel.

Commerce de vins de Neuchâtel
cherche pour son camion « Saurer-
Diesel », un

CHAUFFEUR
robuste ©t consciencieux. Place sta-
ble. — Faire offres avec photo et
références sous chiffres T. M. 8545
au bureau de la Feuille d'avis.

VACANCES
A louer à proximité

du lac, du 10 août au
9 septembre, un

appartement
meublé

de 3 ou 4 pièces, tout
confort. Jardin , belle si-
tuation. Offres sous
chiffres P 5097 N à Pu-
blicitas, Neuchâtel.

On cherche bon

ouvrier
de campagne

Place stable. Offres sous
chiffres P 5102 N à Pu-
blicitas, Neuchâtel.

On demande

sommelière
débutan te acceptée. En-
trée immédiate. — Tél.
5 27 56.

sacmuL LruLre es pou-
vant rester tout l'hiver.
Forts gages. S'adresser
sous chiffres R. K. 8543
au bureau de la Feuille
d'avis.

On cherche tout de
suite

domestique
de campagne

On demande tout de
suite une personne de
30 à 40 ans pour

chambres
et cuisine

Téléphone (038) 5 21 17.

On cherche

garçon ou fille
de cuisine

pour le 15 août . — Tél.
5 48 40.

Place stable
d'employée
de bureau

(à la demi-Journée)
est offerte à personne
de 35 à 45 ans , bonne
sténodactylographe avec
connaissances de l'alle-
mand et belle écriture.

Faire offre manuscrite
avec prétention sous

Nous cherchons pour
tout de suite

jeune fille
pour aider au magasin
et à l'office. Libre le
dlmanche. — Tél. 5 20 90.

FEMME
DE MÉNAGE

sachant cuire, est de-
mandée pour le 15 août.
— S'adresser au café-
bar, avenue de la Gare
37, Neuchâtel.

On demande

sommelière
I poux le Buffet de la gare

R.V.T., Couvet , tél. (038)
9 21 16.

On cherche jeune fille
comme

aide de ménage
(éventuellement au pair ,
possiblité de suivre des
cours). Adresser offres
écrites à C. L. 8519 au

Pavillon
On demande à louer

à l'année, un pavillon
en bols, chauffable, avec
fenêtre, en bon état .
Surface : environ 50 nu.
Indiquer prix. Adresser
offres écrites à I. P. 8473
au bureau de la Feuille
d'avis.

j on studio meublé
avec cuisinette, salle de
bains, téléphone. — Tél.
5 34 69.

WEEK - END
A louer tout de suite,

maison meublée de 5
chambres, cuisine, gara-
ge, salle de bains, ter-
rasse, à 5 km. de la
plage d'Avenches. Prix
modéré. — Tél. (037)
8 34 85.

Dans

P E N S I O N
en banlieue de Neuchâtel, à la campagne, per-
sonne âgée, demandant soins ou partiellement,
infirme, trouverait pension très soignée. Discrétion.

Adresser offres écrites à G. A. 8533 au bureau
de la Feuille d'avis.

Je cherche

chauffeur-caviste
PLACE STABLE. Entrée : 1er septembre ou date &
convenir. — Adresser offres écrites à F. Z. 8532
au bureau de la Feuille d'avis.

A louer pour monsieur

belle chambre
salle de bains, pension,
libre tout de suite. Tél.
5 49 52.

Jolie chambre pour
Jeune homme sérieux.
Rue de l'Hôpital 20,
Sme étage.
¦ ¦

Belle chambre studio
au soleil, bien chauffée,
très centrée, à personne
sérieuse et solvable. —
Faubourg du Lac 8, 1er
étage.

A louer chambre meu-
blée du 15 août à fin
septembre chez Mme
Huguenln, rue Coulon 2,
entre 10 h. et 14 heures.

Chambres Indépendan-
tes 1 ou 2 lits, confort.
M. Erb, Portes-Rouges
153.

Piioiiiiji.i
On cherche au centre

une CHAMBRE
non meublée. Adresser
offres écrites à O. I. 8541
au bureau de la Feuille
d'avis.
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NEUCHÂTEL
Epancheurs 4 Tél. 5 13 13

OFFRE
Peseux - Corcelles - Cormondrèche

.
FAMILIALE de 6 pièces, 2 salles de
bains, 2 cuisines, central, garage.

FAMILIALE de 5 pièces, confort.
Belle vue.

LOCATIVE de 3 logements, magasin
et 3000 m3 de terrain.

TERRAIN de 600 à 700 m'.

HOTEL-RESTAURANT réputé.

LOCATIF de 3 logements. Situation
tranquille.

i Enchères publiques
' Le greffe du tribunal du district de Neu-
châtel vendra par voie d'enchères publiques,
vendredi 7 août 1959, dès 10 heures et dès
14 heures, au No 23 de la rue du Neubourg
¦(1er étage, à droite) à Neuchâtel, un mo-
bilier de ménage composé notamment de :

1 chambre à coucher comprenant : 2, lits
complets, 2 tables de nuit, 1 armoire à glace,
1 coiffeuse. 1' cuisinière à gaz « Le Rêve ».
1 radio portatif 3 ondes « Abord-Radio ».
1 machine à écrire « Hermes-Baby ». 1 fer
à repasser de voyage avec housse « Jura ».
Tables, chaises, fauteuils tissu et faut euils
rotin , table de cuisine, tabourets, lingerie
d'homme, linges de toilettes, nappes, ser-
viettes, literie, couvertures laine, couverts
argentés, vaisselle, batterie de cuisine, quel-
ques bijoux, etc.

Conditions : paiement comptant, échutes
réservées.

Pour le greffier du tribunal
du district de Neuchâtel :

W. Bianchi , subst.

A louer, près du lac
de Morat ,

logement
de vacances, meublé, de
2 chambres et cuisine,
Xlbre dès le 16 août. —
Adresser offres écrites à
JD.M. 8493, au bureau de
la Feuille d'avis.

A louer à personne
seule,

chambre
indépendante

avec cuisine et réduit , '
En ville. S'adresser : 22,
rue du Seyon, Boussard ,
de 18 h. à 20 h.

Fabrique d'étiquettes cherche pour
entrée immédiate ou à convenir

conducteur
bien au courant de la fabrication
d'étiquettes en relief. Place stable
et bien rétribuée pour personne
capable. — Adresser offres écrites
à O. U. 8452 au bureau de la

Feuille d'avis.

Nous cherchons pour notre fils de 15 ans
une

PLACE
dans une famille de vignerons où il aurait
l'occasion d'apprendre la langue française.
Libre le 15 août ou le 1er septembre. — Les
offres sont à adresser à : famille Hânggi,
restaurant Rôssli, Nunningen (SO).

BULOVA WATCH COMPAGNY
BIENNE

cherche

pour tout de suite ou après les vacan-
ces horlogères, pour son département

de terminages à Neuchâtel,

remonteuses
habiles et consciencieuses ;

horloger
qualifié, pour montres soignées.

Prière de s'adresser à l'atelier de
terminages de Bulova Watch Co, rue

Louis-Favre 15, à Neuchâlel._ .. ..
» (Tél. 5 57 34)

Changement de situation
Employé de commerce dans la cin-
quantaine, diplômé de l'Ecole de com-
merce, de langue maternelle française,
bonnes connaissances de la langue al-
lemande, très au courant de tous les
travaux de bureau , sténodactylo, comp-
tabilité , ayant l 'habitude de traiter \
avec la clientèle, cherche place stable.
Entrée immédiate ou à contenir. Se
chargerait de travaux à domicile ou
accepterait emploi à la demi-journée.
Adresser offres écrites à M. G. 8539 |
au bureau de la Feuille d'avis. '
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COTONS - SOIERIES - LAINAGES - RIDEAUX
que nous vendons à des prix avantageux. Jugez-en. Quelques exemples pouf confectionner
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Myrtilles
des Alpes

5 kg.. 8 fr. 50; 10 kg.,
16 lr. 80, plus port b/n.
Glus. Pediioli, Bellinzone.
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Neuchâtel, Faubourg du Lac 2, Chèques postaux IV. 2002

CAS URGENT
A vendre beau pe-

tit harmonium avec
orgues pour société
ou particulier ; lit à
1 place complet, avec
sommier métallique ;
table à rallonge mo-
derne ; jolie coiffeu-
se de style, armoire
à glace à 2 partes,
régulateur moderne.
Le tout à l'état de
neuf. — Tél. (039)
2 75 68, la Chaux-de-
Fonds. 

Ce meuble
combiné

face et côtés noyer, ne

££*• Fr. 495.—
A voir au 2me magasin
de Meubles G. Meyer,
rue des Fausses-Brayes.

A VENDRE
1 vélo homme « Allegro »
sport , 4 vitesses, tél.
5 11 63.

A vendre un

PIANO
brun, cadre en fer, cor-
des croisées, prix 750 fr.
Tél. 6 99 29, le matin.

Lits doubles
avec 2 matelas à ressorts,
garantis 10 ans, Fr. 295.-,
a voir au 2me magasin
de Meubles G. Meyer,
rue des Fausses-Brayes.

A vendre au plus of-
frant, éventuellement à
louer après démontage,

pavillon
à l'usage de magasins,
40 ma . — Teinturerie
Mode, tél. 5 3183.

Notre

saucisson
de campagne

garanti
pur porc

est excellent¦ BOUCHERIE-
CHARCUTERIE

M. Hofmann
| Rue Fleury 20

Tous les meubles
pour chambres dé jeunes.
Exposition spéciale au
2me magasin de Meubles
G. Meyer, rue des Faus-
ses-Brayes.

C0LLIES
(bergers écossais)

sont à vendre. Magni-
fiques chiots de 3 mois,
avec très bon pedigree.
S'adresser à Max Perret,
Crêt-du-LocIe 12. Tél.
(039) 2 22 76.

Occasion 1 A vendre,
faute d'emploi

2 ou 3
demi-fauteuils

modernes, en très bon
état . Tél. 5 16 78.

BEAU CHOIX DE ||

P O I S S O N S  FRAIS E
du lac, de mer, salés et fumés r'":

LEHNHERR FR èRES I
GROS et POISSONNERIE Tél. 5 30 92 $
DÉTAIL Place des Halles Neuchâtel ! . ' -¦
Expédition à l 'extérieur - Vente au comptant
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Nouveau : Jus de pommes naturel (non filtré)
Jus de pommes SURGRAUECH, doux
(pommes raisins)

Vente par les maisons d'eaux minérales e^ d'alimentation

BELLE MACULATURE À VENDRE
S'adresser au bureau du journal.

Librairie Berberat
nouvelle adresse

Rue de l'Hôpital 20
ouvert sans interruption de 8 h. à 18 h. 30

ACHETER
DES MEUBLES

G. MEYER...
... satisfaction

certaine !

A vendre

PAILLE
de seigle. Livrée sur le
champ. — S'adresser &
Bussy frères, Colombier.
Tél. 6 33 14.



Sion à la lumière de ses étoiles
UN SPEC TACLE <SON ET LUMIÈRE> DE CHOIX

DANS UN CADRE GRANDIOSE

( DE N O T R E  E N V O Y É SP É C I A L )

Le 1er Août a été célébré à Sion
avec , un éclat particulier. Il y eut
certes, comme partout ailleurs, des
discours, des chants et de la mu-
sique mais le feu qui termina la
cérémonie offic ielle ne ressembla en
rien aux nombreuses flammes clai-
res qui , dans l'ensemble du pays,
répondirent au feu de joie illumi-
na nt la prairie du Rutli où nos an.-
cêtres jurèrent , en 1291 , de faire de
notre patrie une terre libre et heu-
reuse. A Sion , d'innombrables sour-
ces lumineuses firent su rgir devant
7000 personnes émerveillées un pay-
sage grandiose et des témoins du
passé qui ont noms Valère , Tour-
billon et chapelle de Tous-les-
Saints. Se découpan t dans un ciel
cr iblé d'étoiles, ces pierres s'animè-
rent pour retracer les événements
qui ont marqué l'histoire sédunoise
et valaisanne. La poésie, la musique
et la j lumière s'unirent harmonieu-
sement durant plus d'une heure
pour nous plonger dans un monde
féerique.

Un spectacle de choix
Genre d'expression venu de Fran-

ce, « son et lumière » a conquis
d'emblée l'imposante assemblée ve-

L'église de Valère illuminée.

nue assister en primeur à l'une des
réalisations les plus importantes
d'Europe : « Sion à la lumière de
ses étoiles », signée Jean Chouquet,
directeur artistique, Jean-Marie
Houdoux, producteur, Andiré Rlanc,
pour la lumière, et Jean. Deloron,
pour le son., tous quatre Français.

« Son et lumière » tient à la fois
du théâtre et du cinéma. A Sion, les
voix et la musique, enregistrées
dans les studios de Radio-Lausanne,
avec la collabora tion de Pierre
Walker sur six pistes de bandes
magnétiques, parviennent aux spec-
tateurs grâce à sept haut-parleurs.

L'illumination est assurée par
194 proj ecteurs dont la commande
est réglée à la main à partir de
deux cabines étant donné la grande
distance qui sépare Valère de Tour-
billon.

Le texte de « Sion à la lumière
des étoiles » est dû au talentueux
écrivain valaisan Maurice Zermat-
ten. Son évocation du passé en 27
scèn es est un poème dramatique
écrit simplement, de façon, à frapper
l'assist ance. Destiné à l'oreille, ce
poème remplit parfaitement son rô-
le. Il mérite donc dies éloges et dé-
montre combien les qualités de
Maurice Zermatten sont multiples.
La musique du Sédunois Georges
Haenn.i est fidèle au scénario. Elle
exprime l'état d'âme des personna-
ges. La partition, se sert de la voix
humaine, du chœur, de l'orchestre,
de l'orgue et du piano. Tour à tour
douce, mystique , barbare, éclatante ,
follkorique et majestueuse, cette
musique complète fort heureuse-
ment le texte . Orchestrée et dirigée
par Hans Haug, elle est interpré-
tée par l'Orchestre de chambre de
Lausanne avec le concours de la
« Chanson valaisanne » sous la di-
rection de Georges Haenini.

- En quelques lignes
1 Comment décrire dans un compte

rendu un spectacle fa it pour les
yeux et l'oreille. Tout au plus peut-
on en quelques lignes, résumer ce
qui se passe entre Tourbillon et
Valère . Après avoir été invité à se
recueillir, le public entend une
évocation des origines du temps et
de l'arrivée de l'homme. Voici le
premier couple et le premier feu.

Puis les Romains bousculent les
« hommes des collines » et avec eux

vient le christianisme. Le château
de Tourbillon est construit en 1285
par Boniface de Challand. La peste
est évoquée à son tour et Sion est
prise par le Comte Vert. L'évêque
Supersaxo lève l'étendard de la ré-
volte contre la Savoie et les Valai-
sans gagnent la batai l le  de la Plan-
ta (1475) redevenant libres. Voici
la Renaissance et avec elle le car-
dinal Schiner et ses démêl és avec
le partisan de la France Georges
Supersaxo. Incendie de Sion (1788),

Révolution fra nçaise, Bonaparte-
Tour à tour, République indépen-
dant e, 130me département français,
le Valais devient canton suisse.
Instant émouvant , le drapeau fédé-
ral surgit près de la croix de Valère
tand is que les treize étoiles sont
hissées sur . Tourbillon . Enf in , la
chapelle de Tous-les-Saints — qui
avait ouvert le spectacl e — tire la
morale de l'histoire : « Vivons en
paix et nous serons heu reux ».

Du rant toute cette évocation , le
spectateu r placé en-dessus de la
chapelle de Tous-les-Saints, entre
Valère et Tou rb illon , admire les
châteaux , monuments ct ruines

écla ires par des Jeux de lumière.
Les couleurs sont belles : blanc,
bleu, orangé, rouge (la scène -de
l'incendie de Tourbillon est saisis-
sante ) , j aune, vert (la peste ) et
violet. Dans ce chatoiement de cou-
leurs, avec l'appui de la musique,
la voix prend un relief particulier.
Trois grands artistes français assu-
rent le succès de « Sion à la lumière
de ses étoiles ». Leurs voix chaudes,
nuancées, leurs répliques tour à
tour passionnées, menaçantes ou rê-
veuses envoûtent, ensorcellent. Ma-
deleine Renaud prête sa voix à la
chapelle de Tous-les-Saints, Elle de-
mande au public de se recueillir et
elle est écoutée ; elle chante les
louanges du Christ et , surtout, avec
délicatesse, elle nous répète que le
bonheur n'existe que dans la paix.
François Périer (qui était présent ) ,
c'est Valère qui engage des dialo-
gues passionnés avec Serge Reg-
giani, Tourbillon. Le ton monte, de-
vient mordant. Tout est coloré, vi-
vant, mais jamais démesuré... Trois
artistes qui font de l'œuvre de Zer-
matten et d'Haenni un spectacle qui
dépasse le cadre des frontières va-
laisannes et suisses. Marguerite Ca-
vadaski , Daniel Fillion, Paul Pas-
quier et tant d'autres acteurs suis-
ses cotés complètent une distribu-
tion de choix. . J. My.
(Lire la suite en ttme page)

La ligue nationale élira
un nouveau comité

Les délégués de la ligue nationale de
1'A.S.F., qui se réuniront à Genève le
22 août, auront à élire un nouveau co-
mité.

Pour remplacer le président démis-
sionnaire, M. Otto Seiler (Zurich), la
candidature de M. Franz Wangler (Lu-
cerne), a été avancée.

L'étude des statuts du comité inter-
national pour l'alliance des ligues de
football sera soumise à l'assemblée, avec
un préavis favorable du comité sortant
au sujet d'une éventuelle admission de
la ligue nationale de l'A.S.F. au sein
de cette association qui réunit déjà les
représentants des clubs de division su-
périeure de France, d'Italie, d'Angleterre
et d'Ecosse.

Ce groupement a pour but de déve-
lopper sur le plan international les
échanges entre les clubs et de permet-
tre à ceux-ci de confronter leurs pro-
blèmes.

Xamax au tournoi de Bulle
L'équipe neuchàteloise a participé di-

manche dernier au tournoi du F. C.
Bul le .  Xamax, qui n 'a pas encore re-
pris l'entraînemen t, n'a pas obtenu le
même succès que ces dernières années
à ce tournoi. Voici les résultats obte-
nus :

Thoune réserves - Xamax 3-0 ; Fri-
bourg réserves - Xamax 4-1 ; Bulle -
Xamax 0-1.

Le classement de ce tournoi est le
suivant  : 1. Thoune réserves ; 2. Fri-
bourg réserves ; 3. Bulle ; 4. Xamax.

Xamax a utilisé lors de ce tournoi
les joueurs suivants : Abana , Bottaro,
Christen , Duru z, Egloff , Furrer, Gutk-
necht , Held, Mella , Bavera , Richard ,
Bohrer, Weber, Wehrii, Corsini et
Droz.

Il manquait principalement Gometti,
Borafi'gli et Gyssler.

Trois ligues en Italie
La réorganisation de la fédération

i ta l ienne, dont a été chargé le Dr Zauli,
commissaire extraordinaire, est en gran-
de partie terminée.

L'association comportera, à l'avenir,
trois ligues, soit : la ligue profession-
nel le  (séries A et B) ; la ligue semi-
professiomnel'l e (séries C et D) et la
ligue amateur.  Les présidents die ces
trois groupements, MM. Pasquale (pro-
fessionnel) ,  Franchi (semi-profession-
nel et O. Barassi (amateur), devt enment
d'office vice-présid'enit s de la fédération.
Il est intéressant de noter le retour
de M. O. Barassi à un haut poste après
sa démission forcée, l'année dernière,
de La présidence de la fédération. Le
remplacement de M. Pasquale par M.
Agnelli (président de Juven tus), âgé de
vingt-quatre ans, pourrait bien interve-
nir ces prochains temps.

O Tournoi International de tennis d'Alx-
les-Bains ; simple messieurs, demi-finales:
Billy Knight (G-B) bat Patricio Rodrl-
guez (Chili) 6-2, 6-1 ; Jaroslav Drobny
(Egy) bat Jacques Benavand (Pr) 6-2,
3-6, 6-2. — Finale : Jaroslav Drobny
(Egy ) bat Billy. Knlght (G-B) 6-3, 7-5.
— Double messieurs, finale : Jaroslav
Drobny-Btlly Knlght (Egy-G-B) battent
Einllio Martinez-Anton Jaiicso (Esp-apa )
6-3, 6-1.
0 Tournoi International de tennis à
Den ver (Colorado) ; simple messieurs, de-
mi-finales : Ramanathan Krlshnan (In-
de) bat Gardner Mulloy (E-U) 16-14,
6-1 ; Whitney Beed (E-U) bat Bugh
Stewart (E-U) 9-11, 6-3, 6-4. — Simple
dames, demi-finales : Beverly Pleltz
(E-U) bat Renée Schuurman (Af-S) 6-4,
3-6, 6-1 ; Sandra Reynolds (Af-S) bat
Dorothy Knode (E-U) 6-0, 6-3.
4 Après la victoire du Suédois Bill

Nilsson au Grand Prix de Belgique, à
Liège, le classement Intermédiaire du
championnat du monde de moto-cross
est le suivant : 1. Lundln (Su) sur
« Monark », 40 p. ; 2. Nilsson (Su ) sur
« Crescent », 28 p. ; 3. Curtiss (G-B) sur
Matchlees » ; 27 p. ; 4. B. Dirks (Hol.)
sur « B.SA. », 26 p. ; 5. Archer (G-B) sur
« Norton », 23 p.
0 Critérium International cycliste è

Cluny (120 km.) : 1. Rostollan (Pr),
2 h .47' 37" ; 2. Saint (Fr ) à l'05" ; 3.
Bisilliat (Pr) ; 4. R. Graf (S) ; 5. Bobet
(Pr) ; 6. Robinson (G-B).
m Réuni à Naters, le Comité central
de l'Association fédérale des gymnastes
aux nationaux a appris avec satisfaction
que la situation 's'étant stabilisée dans
le milieu des lutteurs, une participation
suisse dans ce sport aux compétitions
olympiques de Rome apparaissait : comme
certaine. De ce fait, la Journée fédérale
de lutte 1960 sera avancée au mois de
Juin.
0 La direction de l'union cycliste Ita-
lienne a désigné, pour le championnat du
monde sur route professionnels, la sé-
lection suivante : Baldini , Bruni, Ron-
chinl , Glsmondi, Dephillppls, Benedettl,
Pellegrinl et Nencinl.

ENQUELQUESLIGNESENQUELQUESUGNES
ENMJ£^UE q̂^UiV<piJ>yqàJf^ÉGAIES
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Aula de l'université : 11 h., conférence)
de M. J.-L. Ferrier.

Cinéma
Palace : 20 h. 30, La garnison amou«

reuse.
Arcade» : 20 h. 30, Nos plus belle»

années.
Rex : 20 h. 15, Le « Système ».
Studio : 20 h. 30, La grande corrida.
Apollo : 15 h. et 20 h. 30, La fille d»

feu.

Sélection de deux équipes
suisses « d'espoirs »

Pour la tourn ée prévu e dans le
Wurtemberg (i-9 août)  et les matches
contre les « espoirs » de Westp halie ,
à Adelboden (11-12 août) et Soleure
(13-14 août) ,  la commission technique
de l' association suisse de tennis a re-
tenu les joueurs suivants : Heinz
Grimm (Bâle) ,  Hansueli Fiechter (Bâ-
le), Bruno Schweizer (Zurich) ,  Hans-
peter Girod (Bâle) ,  Bernard Auberson
(Genève) et Franz Studer ( V e v e y) .

D'autre part , la sélection suivante a
été établie pour la rencontre avec la
Westphalie (8-9 août) à Lenzerheide :
Hansueli Gutz iviller (Bâ le ) ,  Peter Sed-
lacek (Zurich) ,  André Henng (Zurich)
et Roger Rapp (Lausanne).

Cantonal s entraîne à Montreux

Les-footballeurs de Cantonal ont rarement marqué autant de buts que
durant le match amical qu'ils disputèrent dimanche à Montreux : 13. La
défense, Incomplète , en concéda trois. Seize buts en un match, c'est consi-
dérable ! Espérons que nos footballeurs en conserveront quelques-uns pour
la suite... Nous voyons ci-dessus l'ail ler Wenger centrant la balle lors de

ce match contre Montreux* malg ré l'opposition d'un adversaire.
(Phot. A.S.L.)

MARTIGNY. — Ainsi que noue l'avons
annoncé hier , les nageurs neuchâtelois
ont dominé les championnats romands
de natation organisés à Martigny. Voici
quel est le classement général : 1. Neu-
châtel, 18 points ; 2. Sion et Vevey, cha-
cun 8 p. ; 4. Genève, 5 p. ; 5. Martigny,
Chaux-de-Fonds et Montreux, 3 p. ; 8.
Lausannej 2 p. ; 9. Sierre, Bienne et Lé-
man Natation, 1 p.

Dans les catégories réservées aux jeu-
nes, signalons encore les victoires neu-
chàteloises de M. Vermeille (100 m.
crawl Jeunesse I Filles), Yves Piller
(100 m. papillon, juniors garçons), Heldl
Keul (50 m. papillon juniors filles),
Théodore Buss (200 m. brasse jun iors),
Marie-Thérèse Schafter (200 m. brasse
Juniors filles), Gérald Chevalley (100 m.
dos Jeunesse I garçons) et de Jacqueline
Bernard (100 m. crawl et 100 m. dos Ju-
niors fuies).

SAINT-MALO. — Tour cycliste de
l'Ouest, 7me étape, Saint-Brleuc-Salnt-
Malo (164 km.) : 1. de Haan (Hol.),
4 h . 16' 50" ; 2. Capteln (Hol.) ; 3. van
der Plnetsen (Be.) ; 4. Forestier (Fr.) ;
5. Seynaeve (Be.) ; 6. Aerenheuts (Be) ;
7. Wasko (Pr.l ; 8. Everaert (Pr.) ; 9.
de Cabooter (Be.) ; 10. Niesten ( Hol.) ;
11. Novak (Fr.) et le peloton principal
dans le même temps que le vainqueur. —
Classement général : 1. Morvan (Fr.),
36 h. 15' 33" : 2. Mathys (Be.), 36 h.
16'55" ; 3. Scrlbante (Fr.). 36 h. 15' 57" ;
4 . Beuffeuil (Fr.), 36 h. 16' 58" ; 5. Sta-
blinski (Fr.), 36 h. 17' 35".

LONDRES. — Match international d'a-
thlétisme Grande-Bretagne-Allemagne oc-
cidentale à Londres, deuxième Journée :
440 yards haies : 1. Janz (Al.), 51"6 ;
2. Goudge (G.-B.), 51"8 ; 880 yards : 1.
Adam (AL), 1' 50" 1 2. Schmidt (Al.),
l' 50"l. — Marteau : 1. Ellls (G.-B.),
62 m. 89 ; 2. Ziermann (Al.) .  56 m . 50. —
220 yards : 1. Jones (G.-B.), 21 "3 ; 2.
Segal (G.-B.), 21"3. — Perche : 1. Leh-
nertz (Al.), 4 m. 30 ; 2. Elliott (G.-B.l,
4 m. 11. — Six milles : 1. Eldon (G.-B.),
28' 18"6 : 2. Merrlman (G.-B.) . 28' 19".
— Longueur : 1. Molzberger (Al.), 7 m.
48 : 2. Deverling (AL). 7 m. 15. — Dis-
que : 1. Lindsay (G.-B.), 52 m. 75; 2.
Bûrhle (Al.). 50 m. 76. — Relais 4x440
yards : 1. Allemagne (Oberste, Klappert ,
Kinder et Kaufmann) . 3'09"6 ; 2 . Gran-
de-Bretagne, disqualifiée. — 3000 m.
steeple : 1. Laufer (Al.), 9' 00"2 ; 2.
Herriot (G.-B.), 9' 00"8. — Finalement ,
l'Allemagne bat la Grande-Bretagne 117-
93.

CYCLISME
5 août : réunion internationale à

Oerlikon
8 août : critérium pour amateurs a

Zoug
8-9 août : débuts des championnats

du monde sur piste à Amsterdam
9 août : course de côte Martigny -

Salvan ; Tour du Tessin pour pro-
fessionnels à Lugano

ATHLÉTISME
8 août : championnats .suisses de

pentathlon à Lugano ; ' champion-
nats suisses de marche 50 km. à
Rancate.

NATATION
8-9 août : rencontre Autriche-Suisse

à Eisenstadt.
YACHTING

4-9 août : semaines internationales de
la voile à Romanshom et Salnt-
Moritz

TENNIS
7-9 août : tournoi suisse pour Juniors

à Lucerne
HIPPISME

8-9 août : journées équestres de Sai-
gnelégier ; concours hippiques è
Zofingue et Buïach

MOTOCYCLISME
9 août : cross à Wohlen

GYMNASTIQUE
8-9 août : fête cantonale bernoise aux

engins à Lyss
FOOTBALL

MATCHES AMICAUX
5 août : Berne - Zurich ; Longeau -

Granges ; Heiden - Schafhouse
8 août : Klckers Stuttgart - Young

Boys ; Aarau - Singen ; Berne -
Helvetia ; Bâle - Pettt-Huningue ;
Baden - Young Fellows ; Saint-
Gall - Herakles Amsterdam

9 août : Chiasso . Zurich à Davos ;
Chaux-de-Fonds . Granges i Delé-
mont ; .Schaffhouse - sélection gla-
ronaise à Netstal ; Schwennlngen -
Young Boys à Singen ; Winter-
thour - Grasshoppers ; Berne -
Thoune ; Bienne - Vevey ; Arbon -
Young Fellows ; Pribouirg - Canto-
nal ; Sion . Urania ; Nancy - Lau-
sanne ; Longeau - Emmenbrûcke ;
Langenthal . Bellinzone.

(s) En battant, dans le tour élimina-
toire à rejouer du groupe I , de série
A, T.C. Bngematt Zurich "(4-3) et
Fairplay Zurich (5-2),  Graishopper-
Club s'est qualifié pour les demi-finales,
où 11 affrontera L.T.C. Bâle. Le vain-
queur de ce match sera opposé , en
finale, au Tennis-Club de Genève , te-
nant du titre de champion suisse de
tennis.
0 Coupe Davis de tennis, finale des
zones américaines, à Montréal : Austra-
lie bat Cuba 5-0 après la troisième
Journée. Bob Mark (Aus) bat Orlando
Garrido (Cuba) 6-4, 6-4, 6-2 ; Neale
Fraser (Aus) bat Reynaldo Garrido
(Cuba) 6-3, 6-2 , 6-4.
f Tournoi International de tennis de
Southampton (New-York ) ; simple mes-
sieurs, demi-finales : Ian Vermaak (Af-S)
bat Reg Bennett (G-B) 5-7, 6-4, 6-2 ,
6-3 ; Ray Weedon (Af-S) bat Henry
Crawford (E-U) 6-4 , 6-4, 6-0. Finale :
Ian Vermaak (Af-S) bat Ray Weedon
(Af-S) 6-1, 6-4, 6-1. Double messieurs,
finale : Dick Savitt - Billy Talbert
( -E-U) battent Mike Green - Jack Dou-
glas (E-U) 6-2 , 7-9 , 5-7, 6-2 , 8-6.
0 Tournoi international de tennis de
Gava del Tirreni ; simple messieurs,
finale : Gluseppe Merlo (It) bat Andrée
Gimeno (Esp) 4-6, 8-6, 6-2 , 0-6, 6-4.
Simple dames, finale : Jean Johnson
(E-U) bat Lucia Bassi (It ) 6-3, 6-3.
Double messieurs, finale : Roger Becker -
Bob Howe (G-B/Aus) battent Andres
Gtmeno - Juan Manuel Couder (Esp)
6-4, 6-0. Double mixte, finale : Nlcla
Migliori . Bob Howe (It-Aus) battent
Mary Carter - Franco Antonorl ( Aus-
It) 6-4, 6-1.
ft Matches amicaux de hockey sur
glace : Chamonix-Viège (deux rencontres),
11-5 et 8-14 ; Cortina d'Ampezzo-Soleure
13-3.
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£ Le championnat des réserves de la
ligue nationale débutera . le 23 août.
Comme par le passé, 11 comprendra deux
groupes (A et B). Le groupe A comp-
tera 14 équipes ; le groupe B n'en aura
que 12, Brûhl et Langenthal, nouveaux
promus en ligue nationale B , étant
dispensés de présenter une formation de
réserves pour la saison qui suit leur
ascension.

 ̂
Le 19 août , le F.-C. Servette dispu-

tera un match amical, en nocturne,
contre Urania, au stade des Charmilles ,
à Genève.
0 Tournoi préolymplque, tour prélimi-
naire , groupe est , à Bucarest : Rouma-
nie . URSS 0-0.
0 Coupe d'Allemagne, demi-finales :
VB. Stuttgart - Eintracht Francfort 2-2
après prolongations ; Schwarz . Weiss
Essen - Rotweiss Oberhausen 5-4.
Q Match représentatif â Ludwigsha-
fen : Allemagne du Sud-Ouest bat Pays
de Bade 3-1.
0 Matches amicaux : Borussla Dort-
mund - Etoile Rouge Belgrade 2-3 ;
Arminia Hanovre - Admira Vienne 4-3 ;
Werder Brème . Valencia 0-5.

ALGER. — Championnats de France
de natation à Alger ; dernière journée :
100 m. nage libre : 1. Trelllet , 57"4 ; 2.
Emlnente, 58"7 ; 3. Frayssinhes, 58"9. —
400 m. nage libre : 1. Montserret, 4' 34"2 ;
2. Boiteux, 4' 40"2 ; 3. Curtlllet, 4' 45"3. —
100 m. dos : 1. Christophe, 1' 03"8 ; 2.
Raffy, l'07"5. — 200 m. brasse papillon :
1. Plrolley, 2' 25" ; 2. Lusien, 2' 39"1. —
200 m. brasse : 1. Lusien, 2' 52"3 ; 2. Au-
doly, 2' 53"7.

Epreuves féminines. — 100 m, nage
libre : 1. Heda Prost, 1' 06"3. — 100 m.
dos ; 1. Rosy Piacentlni, 1' 13"4 (record
national). — 200 m. brasse : 1. Nicole
Varvenne, 2' 58"5 (record national). —
100 m. brasse papillon : 1. Annie Caron,
1' 15"9 (record national).

BERNE. — Classement Intermédiaire
de la compétition nationale de vol à
voile à fin Juillet : 1. Nietlispach (Berne),
63.412 p.; 2. Pelzer (Wallisellen), 45.998
p.; 3. B. Muller (Granges), 39.484 p.; 4.
Heirngartner (Fisllbach), 36.511 p.; 5.
Widmer (Spreitenbach), 35.396 p.; 6.
Wltschi (Obersteckholz), 31.317 p.; 7.
N. Dubs (Kûsnacht), 30.219 p.; 8. C.
Schmid (Berne), 28.187 p. ;  9. Irène
Mûller-Borer (Granges), 27.234 p.; 10.
F. Dubs (Zurich), 26.550 p. — Intergrou-
pes : 1. SG. Lenzbourg (Strobel, Pelzer,
Helmgartnèr), 35.707 p. ; 2. SG. Berne
(Nietlispach, Schmid, Weber), 33.187 p.;
3. SG. Soleure (Ankersmlt, B. Muller ,
I. Muller), 22.978 p.; 4. SG. Zurich ,
21.463 p. ; 5. SG. Oberaargau, 17.554 p.
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CÉCILE
la petite

couturière
de

PARIS

Mardi
SOTTENS ET TÉLÉDIFFUSION

7 h., en ouvrant l'oeil. 7.15, informa-
tions. 7.20, à la bonne heure. 11 h.,
émission d'ensemble. 12 h., au carillon
de midi. 12.45, Informations. 12.55,
Achille Christen propose... 13.30, compo-
siteurs suisses.

16 h., feuilleton. 16.20, festival Pergo-
lesl. 17.30, la femme à travers le monde..,
17.45, selon votre goût. 18.30, rendez,
vous d'été. 19 h., mlcro-partout. 19.15,
informations. 19.25, le miroir du monde.
19.45, Lisbonne au crépuscule. 20 h,
musique non-stop. 20.10, orchestre Ce-
dric Dumont. 20.30, « Le cercle de crate>,
pièce. 22.30, Informations. 22.35 , nou-
veautés dansantes. 23.12 , musique patrio-
tique.
BEROMUNSTER ET TÉLÉDIFFUSION
6.15, Informations. 6.20, musique v»-

rlée. 7 h., informations. 7.05, musique,
variée. 11 h., émission d'ensemble. 12 h.,
danses espagnoles: 12.20, wlr gratulieren.
12.30, informations. 12.40, concert popu-
laire. 13.30, hautbois. 13.45, chants. 14 h,
jeux avec Erlka Padel.

16 h., questions religieuses catholique»
romaines. 16.30, concert récréatif. 17.30,
pionniers des Alpes. 18 h., vieilles mélo-
dies allemandes. 18.25, concert récréatif
et populaire. 19 h., actualités. 19.20. com-
muniqués. 19.30, Informations, écho du
temps. 20 h., concert symphonlque. 21.30,
chronique culturelle franco-allemande.
22.05 , chants. 22.15, Informations. 22.20,
surprise-partie.

Télévision romande : relâche.
Emetteur de Zurich : relâche.
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PHARMACIE D'OFFICE :
F. Tripet , rue du Seyon

Dès 23 h., pour urgences seulement

La littérature de langue française
continue à avoir un attrait marqué
pour la Russie. Les auteurs les plus
célèbres sont traduits et répandus à
des millions d'exemplaires, qu'dl s'agisse
de Balzac, de Maupassant, de Victor
Hugo, de Zola, de Stendhal, d'Anatole
France et aussi , bien sûr, de Romain
Rolland et de Barbusse. Au point de
vue chiffres , l'au teur  qui paraît avoir
fai t  le maximum serait Jules Vern e,
suivi par Maupassant.

Le théâtre contemporain fait une
place importante aux succès français.
C'est ainsi que l'on a pu voir à Moscou
des pièces de Sartre, de Jacques Deval.
« Sixième étage », l'œuvre qui a lancé
notre compatriote Alfred Gehri, a été
jouée sur pas moins de vingt-sept
théâ t res. C'est un beau succès pour le
populaire auteur vaudois.

Un auteur suisse
joué à Moscou

I < I '1*̂ 1̂3

HORIZONTALEMENT
1. Il va ventre à terre. — Intcrje t.

tion.
2. Alarme. — Sur quoi tombe l'im.

Frudent.
1 ouvre l'appétit .  •— Content.

4. Savon peu recherché. — Canton
suisse.

5. Pronom. — Toutes à dire ne sont
bonnes.

6. Fleuve des Enfers. — Abréviation
7. Qui  manque de f i l s  n 'en ptu {

avoir. — Ordre d'arrêt.
8. Oiseau grimpeur. — Ruinée,
i). Pronom. — Ouvre l'œil.

10. Pour réfléchir. — 11 soutient un»
tablette.

VERTICALEMENT
1. Possessif. — Qui ne manquent  pjj

d'aplomb.
2. Roi d'Israël. — Sous les verrons,
3. Jeu de cartes. — Tète de cochon]
4. Ce que fai t  un bon alibi.
5. Il est dangereux de les vider d'un

coup. — Ordre de marche.
6. Adverbe. — Battus .
7. A peine croyables.
8. A toutes extrémités. — Sans cul-

ture.
9. A oui sait aimer , elles sont roses,

a chanté le poète. — 11 fu t  assas-
siné par un de ses généraux .

10. Pour maintenir un os fracturé. —
Possédé.

Solution da problème No 37
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à QUE FERIEZ-VOUS g^
J À NOTRE PLACE ? JÈjM
|| La vague de chaleur a balayé Hlp |B#><J» m
|P notre stock de frigos d'occasion >jHË̂ f̂p i

«

Malgré le nombre Imposant de petits frigos d'occasion , provenant d'échanges ou d* iB&^KP^MÉP âBgifi .
reprises , que nous mettons en vente régu lièrement, nous n'avons pas pu — et de ' ïLaRj^  ̂mMÊ^m1 '
loin — répondre à toutes les demandes. wÈB0%éÊÊmÊÊÈÈÈ S^'

D'innombrables intéressés doivent s'en retourner les mains vides. ^̂ ÊJÈÊÈÈSÊÊÊê ^LïËi
Il nous faut reconstituer notre stock — et le maintenir. Pour arriver , W&Ê&%ÊÊB&wÈË

200 petits frigos d occasion m, Il 1 *
ef nous maintiendrons ces réserves en reprenant en compte , en tout temps , les frigos Sa;';¦ '" :', §." >M '"M
usagés aux nouvelles conditions « Arts Ménagers », à l'achat d'un frigo à compresseur. K | | ','K |H

des appareils de bonnes marques (genre Sibir, Electrolux , Bàhre, Glacial, Odag, etc.], Jm-. '• ' ':¦ B
d'une capacité de 40 à 80 litres , en état de marche et provenant de ménages soignés. Hj | y. ''W' m

Nous acceptons toutefois aussi WM iX f
des frigos défraîchis ou éventuellement ne fonctionnant plus : ils seront contrôlés et, Sfij ! '̂ feff

i s'ils le méritent, remis en état dans nos ateliers spécialisés, avant d'être admis au rayon *a"(,̂ f93 
: -^SB»

J « occasions » de notre magasin. ~>î'Wi Sg| •
£M Ils y seront vendus à très bas prix, en parfait état de marche garanti. ^̂ 5̂pi

H Vous dont Se frigo est devenu trop petit
m 

 ̂
échangez-le contre un plus grand

!

M (TÉfP^^k ** 

ces con

^'*'ons providentielles :
K:'- /\  à LjJ \Jy>/ / [A  » Nous vous en offrons selon sa marque, son état et son aspect, Jusqu 'à

I JA^  ̂ 100 _ 150 _ 250.-
s'il a plus de 10 ans s'il a plus de 5 ans s'il a moins de 5 ans
et ne fonctionne plus et fonctionne et fonctionne

„..#? vous l 'échangez par exemple
contre ce splendide frigo BOSCH garanti 5 ans .

... avec porte Ingénieusement aménagée : (compartiment pour 16 œufs, beurrier , .-j* '' 'f__ïïî *. gT h
« fromagère », rayons pour boîtes et pour 4 ou 5 grandes bouteilles) inférieur 11 „„,„ | . f J£ i ¦»
en acier émaillé avec 5 étages de claies coulissantes. Profond tiroir à légumes. V t * || J \ Zli..- ' '!" ''' Ù { 51 MODELES DES PLUSCongélateur contenant 2 firoirs pour 54 cubes de glace. Thermostat et illumina- I Lgg»s»:#"-̂ P 

-—~. • 
J

Ition intérieure automatique. 
| j l̂ T  ̂ —  ̂ GRANDES MARQUES EN STOCK :

"k BOSCH : une des plus grandes marques du monde — les frigos à compres- Y r*^—"T̂ Y ~"~~--~_ ' '" I
seur les plus vendus en Suisse. | IF-~V ~—• '%: ' 

^̂  ̂ lA/rCTIsSlsf*UsfMICB
•k La qualité proverbiale de la construction allemande au « fini » scrupuleux. C- - -^ 

wac

t* DOUBLE GARANTIE : ffeS"̂ ! l rL l 'i  • FRIGIDAIRE
1) garantie « Service techniques Arfs Ménagers » délivrée par écrit avec | ; t~~-~~~ ~̂ ~̂' *"\' !'̂ T̂>-̂  i ClEkieuechaque frigo ; rSw 4̂

; 
' * SIEMENS

2) garantie de fabrique, assurée par le service officiel Bosch. W' / *̂*H.: j ' — RftÇf M
Vous bénéf icierez donc de conditions inespérées, dont voici Wi*»»-**' *̂*s<; • I B A i i r / i L i c r u T
UN EXEMPLE : *̂ * !**
Vous choisissez , par exemple , le beau frigo BOSCH à compresseur 770 \ ™*° B°SC" à ""P™"»™ "ermé- ï r*trr

hermétique, contenance 140 litres, à . 
P

. . . / / O." fi*ue' «««neleux, garanti 5 ans. 
# $|B|R

. *\/\ /\ -¦ Cliché : modèle 140 S, contenance
Nous reprenons voire petit fri go actuel (Sibir ou autre) en état de ^Ifsjl - i 

14

° lilres
' Fr ' 778 — • BAHRE

marche et qui n'a pas plus de 5 ans pour, par exemple AV w»  prof, t0)a|e 71 cm. X largeur 56 cm. jj¦———' jj X hauteur 106 cm. • IGNIS, etc., etc.
ÇT/ O et toute la gamme des fri gos BOSCH

Reste seulement, nef : J/ O." 'u^a 'à U0 L IH»n mSB«nB nM.«MM

UfS I Pour vous qui auriez besoin de profiter de cette offre maintenant,

* A mais sans charger votre budget-vacances, nous avons étudié un
j éBrJ .  (Skàfo <̂ 6i plan d'amortissement économique :

|'.;^..; rt. (*;C<f5$r* <f?V /tsQr x̂. i7 O 
Le 

montant 
de votre reprise peut être considéré comme pre-

R̂ M Ivf m̂l  tim j i  p d̂sÈmÊkfèw m' er acom P'e a 'a livraison (donc pas de versement à faire ) et

R^A. il iBrW
^ 
JfeM  ̂ "̂ ^^̂ ^̂ ^PClJ O L6 règlement du solde s 'effectue par mensualités à votre conve-

y - 'I LJZ& ^̂ ĵ?2>̂ *̂ ŝ^̂ cz'I nance. Venez vous renseigner !
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Sion à la lumière de ses étoiles
(SUITE DE LA QUATRIÈME PAGE)

Sion , petite capitale d'un canton
méritant, a osé se lancer dans une
entreprise que d'aucuns ont quali-
fiée de folle. Nous dirons, après
l'enthousiasme du premier soir , que
le succès récompensera les promo-
teurs de cette initiative réussie.
Nous sommes certains que, chaque
soir, le public se pressera au pied
des collines enchanteresses de Sion.

M. Petitpierre évoque le rôle
de la Suisse en 1959

De nombreux invités de marque
étaient à Sion en ce 1er Août. Ils
eurent  l'occasion de fraterniser en
fin d'après-midi à la Maj orie. Nous
avons croisé notamment M. Max Pe-
titpierre, conseiller fédéral, et le
président de la vill e de Neuchâtel,
M. Paul Rognon.

Le soir, avant le spectacle « Son
et lumière », MM. Petitpierre et Bon-
vin , président de la ville de Sion
et président du comité de patro-
nage , s'adressèrent à la foule.

M. Max Petitp ierre déclara no-
tamment : « Un peuple doit à son
passé ce qu 'il est devenu. La fête
du 1er Août nous le rappelle. Nous
aimons qu 'elle soit une fête simple
et pure , une fête d'un soir qui se
célèbre dehors, dans la nature, à
cause des feux et des cloches, ses
signes élémentaires qui s'échangent
et se répondent amicalement à tra-
vers tout le pays.

» Déjà en 1291, la paix entre les
peuples était précaire. Aujourd'hui ,
elle n 'est pas mieux assurée. Aujour-
d'hui , nous devons prendre cons-
cience qu'un peuple —- surtout un
petit peuple — ne peut plus suivre
son chemin tout seul, à l'écart. Son
sort est lié à celui de la commu-
nauté à laquelle il appartient.

» Les menaces auxquelles nous som-
mes exposés se présentent aujour-
d'hui sous des formes plus com-
plexes et plus subtiles, souvent
moins visibles aussi , que celles con-
tre lesquelles nos aïeux ont eu à se
défendre. Nous avons moins à sau-
vegarder, comime jadis, notre indé-
pendance vis-à-vis de nos voisins
qu'à contribuer avec eux à réaliser
l'un ité de l'Europe et à assurer sa
prospérité et sa stabilité sociale.

» Sur un plan plus large, nous
devons t ernir compte que des forces
nouvelles sont entrées en action , les
unes à la suite des recherches de
la science, les autres dans le monde
des hommes. Des peuples se sont
réveillés. Nous devons donc nous
habituer à vivre dans un monde
qui se transforme sans cesse.

» Sans doute, la prospérité dans
laquelle nous vivons risque de nous
dissimuler ces changements. Néan-
moins, je pense que notre généra-
tion surmontera ces diff icultés si
elle sait faire revivre en elle la foi
et les vertus des hommes du Grutli.

Derniers échos
Les représentants de la presse —

qui furent admirablement reçus par
leur confrère F.-Gérard Gessler , de
Sion — eurent encore l'occasion de
se promener dans le val d'Hérens
et le Val des Dix , avec une visite
instructive au barrage de la Grande-
Dixence. C'est ainsi qu 'après avoir
eu, avec « Sion à la lumière de ses
étoiles », un cours d'histoire valai-
sanne (si l'on peut dire !), ils ont
fait connaissance avec le pays lui-
même et l'activité de ses habitants.

J. My.

LES VOISINS

— C'est moi qui ai tait le déjeuner aujourd 'hui.
Maman me donne 5 f rancs si tu le manges !

A A U V E R N I ER
(c) Samedi, au bord du lac, par une
belle soirée, se déroula la fête vllla-
geolse du 1er Août. Après les allocu-
itacns tradittonneliles, la remise des
plaquettes aux Jeunes gens atteignant
leur majorité et le cortège aux flam-
beaux, les feux d'artifice furent tirés
et le grand feu symbolique allumé. Di-
manche matin, dans le parc du châ-
teau, eut lieu le cuite patriotique du
1er août. La société de musique prêtait
son concours

A PESEUX
(c) La période des vacances, la fin des
vacances horlogères et le début des va-
cances du bâtiment semblent avoir gêné
quant à la participation à la tradition-
nelle manifestation patriotique du 1er
Août.

A voir les volets fermés aux Immeu-
bles du village, les organisateurs de-
vaient s'attendre à un certain déchet
mais néanmoins 11 y eut quelques cen-
taines de personnes sur l'emplacement
de Boubin samedi soir.

Le cortège, conduit par la fanfare
l'« Echo du Vignoble », traversa le village
une fois la sonnerie des cloches termi-
née et déboucha au Jardin public de
Boubin Joliment illuminé pour la cir-
constance.

Tour à tour, MM. Eric Dubois, vice-
président du Conseil communal, rem-
plaçant au dernier moment M. C. Du-
bey, président , retenu par la maladie,
et Chs Dintheer, pasteur, se plurent à
rappeler les termes du pacte de 1291
et les conclusions qu 'il faut en tirer.

Ces deux parties oratoires furent en-
trecoupées de morceaux de fanfare et
de Jolis chants exécutés par les mem-
bres de la « Concorde » et du Chœur
mixte paroissial, groupe choral qu'il fal-
lut constituer avec l'aimable participa-
tion de celles et ceux qui n'avalent
pas quitté Peseux.

La manifestation se termina par
l'Hymne national entonné par toute
l'assistance.

De Jolis feux d'artifice mirent fin à
ce programme organisé par l'Association
des sociétés locales.

A CORTAILLOD
(c) La fête du 1er Août s'est déroulée
comme d'habitude sur le bel emplace-
ment de la plage, où le cortège, ouvert
par la fanfare, avait conduit les parti-
cipants. Le feu traditionnel , allumé sur
la grève, fut suivi par la lecture du
Pacte de 1291. Une allocution fut pro-
noncée par M. Lauener, de Chez-le-
Bart, député au Grand Conseil. Le pas-
teur Borel dit ensuite la prière.

Les sociétés du village, fanfare, chœur
d'hommes et gymnastes se produisirent.
Un feu d'artifice termina la manifesta-
tion.

A MAREV-EPAG.VIER
(c) Comme de coutume, la fête du 1er
Août s'est déroulée au bord du lac dans
le parc de Préfargier, M. Paul Glorgis,
président du Conseil général a pronon-
cé une allocution suivie d'une prière du
pasteur Schneider, chapelain de l'éta-
blissement. On alluma ensuite le feu
traditionnel rehaussé d'un feu d'artifice.
En raison de l'absence de nombreux
membres, le chœur mixte a dû renon-
cer à Be produire.

A HAUTERIVE
(c) Comme les précédentes années, la fête
s'est déroulée devant la phalange de
citoyens demeurés fidèles aux coutumes
du village, qui préfèrent à la foule
de la ville, aux bruits et aux artifices,
le recueillement et le contact avec les
gens du lieu et leurs Invités.

Tandis que la cloche de l'église pa-
roissiale se mettait à vibrer , la popula-
tion se rangea près de la maison de com-
mune pour entendre M. Louis Bourquin ,
président de l'autorité executive. Quel-
ques chants du chœur mixte, que la
coïncidence des vacances réduisait à sa
plus simple expression, encadrèrent la
belie allocutatlon du pasteur Terrisse.
L'un et l'autre furent très applaudis ; la
ferveur des chanteurs, leur sentiment de
servir une belle cause donnèrent à la
cérémonie la note qui convenait ; merci
à M. Simond, Instituteur, d'avoir di-
rigé au pied levé notre chœur mixte . Le
.pasteur Terrisse, lut le pacte de 1291
et en fit un commentaire très élevé, in-
sistant sur la valeur de la liberté si mé-
connue parfois, de nos jours .

Avec la prière patriotique de Jaques-
Dalcroze entonnée par l'auditoire , prit
fin la partie officielle de la fête ; peu
après s'allumait sur la hauteur dominant
le collège, sur le pré des Jardillets dont
le charme est incontestable, le feu de
sarments d'e vigne.

En bref-, une fête tranquille où s'affir-
mait chez beaucoup de participants , le
culte du souvenir et de la reconnais-
sance.

A CORIVAI/X
V(c) Les sarments de nos coteaux et les
fagots de hêtre de nos forêts communa-
les s'étaient unis pour lancer vers le ciel
de longues et vivantes flammes en l'hon -
neur de nôtre Fête nationale, ainsi que
pour éclairer le nombreux public qui
était monté par le chemin pittoresque
des vignes' et s'était assis en gradins sur
les pentes ' de la Prise pour commémo-
re!: l'anniversaire de la patrie.

La manifestation empreinte de sérieux
et de simplicité comprenait deux chants
du Chœur d'hommes, une allocution dite
eh termes . excellents par notre pasteur,
M. Stauffer, les gracieux exercices des
pupillettes et -des pupilles ainsi que les
travaux aux barres parallèles et les py-
ramides audacieuses exécutées à la lueur
du grand feu par la section fédérale de
gymnastique.

A REVAIX
(c) L'Association des sociétés locales était
chargée d'organiser la manifestation du
1er Août d'entente avec les autorités com-
munales. Le cortège comprenant auto-
rités et sociétés se forma à la gare puis,
après la sonnerie des cloches, se dirigea
vers le verger communal.

M. P. Jacot , président du Conseil com-
munal et le pasteur Rosat prirent la
parole pour rappeler la signification de
notre fête nationale, faisant appel à la
collaboration de tous pour que l'unité
de notre patrie reste vivante et sincère.
Un programme varié était présenté par
les sociétés villageoises et tour à tour
la fanfare , le chœur des dames paysan-
nes, le chœur d'hommes, les accordéonis-
tes et la société de gymnastique ani-
mèrent la soirée. En même temps, un
magnifique feu était allumé au Coteau
par les soins du service forestier afin
que le flambeau bevalsan réponde aux
autres feux , symbole de la fraternité hel-
vétique.

Les feux d'artifice mirent le point
final à la partie officielle suivie par un
nombreux public qui ne ménagea pas ses
applaudissements.

La fête se poursuivit par une kermesse
donnant encore pour quelques t/eures
une ambiance joyeuse malgré la fraîcheur
de la température.

Dimanche matin, au temple, un culte
patriotique présidé par le pasteur Rosat ,
permit aux auditeurs de mieux com-
prendre encore la signification du pacte
de 1291.

AU LAIDERON
(c) Parfaitement réussie fut la cérémonie
patriotique, qui se déroula comme ces
dernières années sur l'emplacement du
bord du lac. Après la sonnerie des clo-
ches, un cortège se forma dans le préau
du collège, lequel conduit par la fanfare '
la « Cécllienne » et comprenant les mem-
bres des autorités et les enfants por-
teurs de flambeaux , fit un tour de ville
avant d'atteindre la place de fête. Une
très nombreuse assistance entourait le
podium où lumières et haut-parleur sa-
tisfaisaient pleinement la vue et l'ouïe.
Après les premières productions de la
musique, l'orateur , M. Edouard Girard ,
notaire , dans une relation historique très
précise de la fondation et du développe-
ment de la Confédération sut tirer les
enseignements destinés à perpétuer l'œu-
vre magnifique de notre unité nationale.
Ce discours chaleureusement applaudi
fut suivi de la distribution de souvenirs
et diplômes aux jeunes gens et jeunes
filles qui atteignent leur vingtième année
et auxquels le président du Conseil com-
munal , M. Alb. Perrot , adressa quelques
paroles de félicitations et d'encourage-
ment.

Ce fut le tour ensuite d'un Jeune,
au nom de ses camarades, de remercier
en termes choisis, les autorités pour leur
confiance et leur générosité et en les
assurant de tout le sérieux que leur pro-
cure leur entrée dans la vie civique.

L'hymne national chanté par toute
l'assistance avec accompagnement de la
fanfare mit fin à la cérémonie qui fut
suivie d'un tir de feux d'artifice et d'un
grand bal champêtre.
Au home mixte de » Bellevue »
(c) Cette sympathique inst i tution a fêté ,
ell e aussi et dignement le 1er Août.
Direction , pensionnaires et personnel se
sont rassemblés dans la propriété au-
tour d'un grand feu et entendiren t une
très belle allocution de M. H. Spinner ,
ancien professeur à l'université de Neu-
châtel. Divertissements , chants, colla-
tion agrém entèrent cette soirée.

DAJVS EE BAS-VEEEY
(c) La fête du 1er Août s'est déroulée
selon la tradition sur la place de l'école
de Nant. au bord du lac. Encadré dé
morceaux de fanfare et de chants des
écoles et du groupe du Costume du
Vully, le discours officiel a été pro-
noncé par M. Fritz Herren, préfet du
Lac.

Profitant de la magnifique soirée, une
grande partie de notre population a
tenu à assister , ainsi que la plupart des
estivants, nombreux dans notre région
en cette période de vacances, à la cé-
lébration de la fête nationale. Dé nom-
breux automobilistes se sont rendus au
sommet du Mont-Vully pour admirer les
feux des villes et villages proches et
lointains.

A ROUDEVILLIERS
(c) C'est dans un décor merveilleux,
alors que les champs de blé dorés à
souhait jetaient une note claire dans
la campagne verdoyante que se déroula
au pied de la petite forêt du < Boulet »
la traditionnelle fête nationale. Un nom-
breux public avait répondu à l'appel du
Conseil communal.

M. Maurice Bille, président de commu-
ne, souhaita la bienvenue aux partici-
pants et donna connaissance du pro-
gramme.

Sollicité par les autorités, le pasteur
Schneider prononça son discours.

Les enfants des écoles ainsi que le
Chœur d'hommes exécutèrent plusieurs
chants patriotiques qui eurent une heu-
reuse influence sur l'auditoire. A son
tour l'assemblée entonna l'Hymne pa-
triotique. Puis ce fut l'embrasement du
tas de bols souligné de feux d'artifi-
ce fusant de toutes parts.

AUX HAUTS- GEMEVEVS
(c) La manifestation du 1er Août s'est

déroulée très modestement dans notre
petit village. Un cortège aux flambeaux,
parti du collège se rendit sur la place
de la gare qui avait été décorée et mu-
nie d'une chaîne lumineuse du plus bel
effet. M. Kramer, président de commu-
ne, prononça le discours traditionnel. Le
pasteur Reymond apporta le message de
l'Eglise et prononça, une prière de re-
merciements au Créateur.

Puis le grand feu fut allumé, et de
nombreux feux d'artifice agrémentèrent
cette manifestation. Un nombreux pu-
blic avait répondu à l'appel des auto-
rités.

A Tête-de-Ran, un feu splendide et de
nombreux feux d'artifice répondirent aux
innombrables feux des localités du Pla-
teau, voire des Pléalpes. Ce spectacle
vu du belvédère des Hauts-Geneveys se-
ra Inoubliable.

AUX
GEff EVEYS-SUR-COFFRAX E

(c) Avec ferveur et fol , notre popula-
tion a fêté dignement la fête nationale
du 1er Août. Joliment décoré, notre vil-
lage avait belle figure et un très nom-
breux public avait répondu à l'appel des
organisateurs.

Pendant que les cloches sonnaient ,
un long cortège se forma sur la place
du collège, conduit par la fanfare mu-
nicipale. Les autorités communales
étalent suivies des représentants des so-
ciétés locales, des enfants des écoles, de
la maison d'éducation de Malvilliers et
des colonies de vacances de la Chaux-
de-Fonds.

Pendant la manifestation patriotique,
nous y avons entendu des productions
de la fanfare , un magnifique discours
du président de commune, M. R. Per-
rin . qui fut longuement applaudi ; puis
le pasteur Porret . de Coffrane . apporta
le mot de l'Eglise. Les enfants dansè-
rent et chantèrent et des préliminaires
furent présentés par la section dames.

Un grand feu fut allumé pendant
que la fanfare Interprétait le « Chnnt
national suisse ». Pour terminer cette
belle fête un très beau feu d'artifice fut
tiré ainsi que des fusées, fontaines, etc.
qui firent l'admiration du nombreux
public, qui ne ménagea pas ses applau-
dissements.

A PORT AERA IV
(c) La fête du 1er Août s'est déroulée
dignement au village . Après la sonnerie
des cloches, les enfants ont allumé leurs
grands feux de la pla ce du Port. De nom-
breux campeurs et estivants se sont as-
sociés à la population pour commémo-
rer d'une façon digne la fête nationale.
Deux feux d'artifice ont également été
tirés par les habitants des petits chalets.

A EA CHAEX-DE..MILIEU
(c) Grâce à l'Initiative de la iKDtla soirée du 1er Août a été dignemfêtée dans notre village. A 20 h wun cortège conduit par la fanfare fit ?'tour du village. En tête se trouvaùmles bannières aux couleurs fédéra!cantonales et communales. Après les J*8,
siciens, les autorités communales nrïïdalent un groupe d'enfants, suivis de nisieurs petits chars Joliment décorés ,
entourés d'enfants en costumes. Chacuavait fait preuve de bon goût e t *fantaisie. at

La cérémonie proprement dite se dé-roula sur la place du collège, éclairée D«Tun nouveau lampadaire bienvenu en cetendroit. Après une marche, M. EdeatBrunner . président de commune, salu»l'assemblée et remercia tous les ' inm,leurs de cette soirée. Un groupe d'en!fants exécuta deux beaux chants patrio!
tiques puis le Jeune Bernard Falvi»piymonça quelques paroles de fldèllt»
de la Jeunesse envers la Patrie. Le p^teur G. Schifferdecker dit enfin quei!ques mots de circonstance, rappelant lepourquoi de cette Journée nationale
et le cantique suisse, chanté par toute
l'assemblée, mit un point final à cettemanifestation très réussie et suivie parune nombreuse assistance.

Après le tir de quelques fusées, ch».
cun s'en fut danser Jusque tard dans li
nuit pour bien marquer la Joie d'éa,
libres dans un pays libre.

A DEEEEY
(c) La fête du 1er Août a été marquée i
Delley par le traditionnel feu allumé
à la frontière de Saint-Aubin et Delley,
La sonnerie des cloches, les feux d'artlfl.
cet et les fusées ont été également ad-
mirés par la population qui avait pavoisé
les rues du village.

LA CÉLÉBRATION DU 1" AOÛT DANS LA RÉGION

B O U R S E
( C O U R S  D E  C L O T U R E )

ZURICH
OBLIGATIONS 31 Juillet 3 août

B Mi % Féd. 1945 déc. . 103.— 102.90 d
8Î4 % Féd. 1946 avril 102.— 101.85 d
S % Féd. 1949 . . . 98.50 98.60 '2 % % Féd. 1954 mars 95.25 95.40
8 % Féd. 1955 juin 98.10 98.10 d
S % C.F.F. 1938 . . 98.75 98.75 d

ACTIONS ™
Bque Pop. Suisse (p.s.) 1185.— d 1190.-—
Union Bques Suisses 2200.— 2205.—
Société Banque Suisse 1759.— 1765.—
Crédit Suisse . . . . .  1785.— il790.—
Electro-Watt 1700.— 1720.—
Interhandel 3620.— 3660.—
Motor-Columbus . . . 1475.— 1540.—
S-A.E.G., série 1 . . . . 97.— d 97.—
Indelec 873.— 880.—
Italo-Sulsse 826.— 850.—
Réassurances Zurich . 2350.— 2370.—
Winterthour Accld. . 855.— 857.—
Zurich Assurances 5175.— d 5176.— d
Aar et Tessin 1270.— 1290.-̂ -
Baurer 1135.— 113S.—
Aluminium 4200.— 4240.—
Bally 130O.— d 1310.—
Brown Boveri 2685.— 2680.—
Fischer 1428.— 1440.—
Lonza 1460.— 1465.—
Nestlé Aliment, au p. 1825.— 1855.—
Sulzer 2650.— 2640.—
Baltimore 201.50 202.—
Oanadlan Pacific . . . 127.— 127.—
Pennsylvanla 78.— 78.—
Aluminium Montréal 157.— 158.50 ex.
Italo-Argentlna . . . .  34.25 34.50
Philips - 749.— 753.—
Royal Dutch Cy . . . 192.— 192.—
Sodec 54.25 54.25
Stand, OU New-Jersey 236.— 236.50
Union Carbide . . . .  638.— 639.—
American Tel. & Tel. 345.50 345.—
Du Pont de Nemours 1158.— 1190.—
Eastman Kodak . . . 410.— 408.—
General Electric . . . 348.50 352.—
General Foods . . . .  409.— d 413.—
General Motors . . . .  244.— 246.—
International Nickel . 447.— 447.—
Internation. Paper Co 555.— 569.—
Kennecott 453.— 453.—
Montgomery Ward . . 212.50 212.—

-National Distillera . . 139.50 138.50 d
Allumettes B 120.— 119.50
U. States Steel . . . .  447.50 448.—
¦ F.W. Woolworth Co . 253.— 254.—
Nestlé (nom.) . . ..  1382.— 1400.—

BALE
- ACTIONS

Clba 6310.— 6350 —
Schappe 820.— 815.—
Sandoz 7599.— 7599.—

' Geigy nom 7650.— 7625.—
Hôffm.-La Roche (b.J .) 18875.— 18925 —

LAUSANNE .
ACTIONS

B.C Vaudoise 810.— d 815.—
Crédit F. Vaudois . . 795.— 795.—

' Romande d'électricité 520.— 522.—
' Ateliers const. Vevey 585.— 590.—

La Suisse Vie (b. J .) .
La Suisse Accidents . 4900.— d 4900.— d

GENÈVE
ACTIONS

Amerosec 172.50 172.—
Aramayo 42.50 43.—
Chartered 58— 56.50
Charmilles (Atel. de) 915.— 920.—
Physique porteur . . . 835.— 845.—
Sécheron porteur . . . 555.— 555.—
6.K.F 293.— 297.—

Télévision Electronique 18.07

Bourse de Neuchâtel
ACTIONS . 31 Juillet 3 août

Banque Nationale . . 700.— d 700.— d
Crédit Fonc. Neuch ât. 645.— d 645.— d
La Neuchâtelolse as. g. 1450.— d 1450.— d
Ap. Gardy Neuchâtel 222.— d 222.— d
Câbl. élec. Cortaillod 16300.— o 15800.— d
Câbl. et Tréf. Cossonay 4575.— d 4575.— d
Chaux et clm.Suls. r . 2750.— o 2800.— o
Ed. Dubied & Cie S. A 1800.— d 1800.— d
Ciment Portland . . 6200.-̂  6000,-n- d
Etablissent. Perrenoud 490.— o 490.— o
Suchard Hol. S.A. «A» 445.— d 450.— d
SuchaTd Hol. S-À . «B» 2425.— d 2550.— d
Tramways Neuchâtel 540.— d 540.— d
Sté Navigation lacs
Ntel-Morat, prlv . . 65.— d 65.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuchât. 2Vj 1932 98.— o  97.50
Etat Neuchât. 3M> 1945 101.— d 101.50
Etat Neuchât. 3V4 1949 101.— 101.— d
Com. Neuch . 3V4 1947 99.— d 99.—' d
Com. Neuch. 3% 1951 96.— d 96.— d
Ch.-de-Fds 3% 1946 99.— d 99.— d
Le Locle 3V4 1947 99.— d 99.— d
Fore. m. Chat. SVt 1951 97.25 d 97.25 d
Elec. Neuch . 3% 1951 94.— d 94.— d
Tram. Neuch. 3Mi 1946 98.— d 98.— d
Chocol. Klaus 3% 1938 99.— d 99.— d
Paillard S.A. 3>/4 1948 99.75 d 99.75 d
Suchard Holcî. 3% 1953 96.— d 98.— d
Tabacs NJ3er . 3W 1950 99.25 d 99.25 d
Taux d'escompte Banque Nationale 2 %

BilWs de banque étrangers
du 3 août 1959

• . ,t, . Achat Vente
France — .85V£ —.89%
U.S.A 4.28 4.32
Angleterre . . . .  12.— 12.25
Belgique 8.40 8.60
Hollande 113.50 115.50
Italie —.68 —.70 Vi
Allemagne ". . . . 102.— 104.50
Autriche 16.55 16.85
Espagne ... . . . 7.10 7.40

Marché libre de l'or
Pièces suisses 29.75/30.75
françaises 30.—/31.—
anglaises 40.25/41.50
américaines 7.70/8.—

. lingots . . . ¦ ...¦' . v ;. . 4870.—/4890.—
Cours communiqués sans engagement
par la Banque Cantonale Neuchâtelolse

Indice suisse des actions
Valeur boursière en pour-cent du capi-
tal-actions versé ^959

. GROUPES 24 Juillet 31 Juillet
Industries ,'.- . . „ . . , 676,5 686,5
Banques . : . . . . . .  331,8 333.2
Sociétés financières . 399,9 405,1
Sociétés d'assurances 766,2 789.6
Entreprises diverses . 215,8 217,0

Indice total . . . 532,9 540,8
Emprunts de la Confédération

et des C.F.F.
Valeur boursière en

% de la valeur no-
minale 98,03 98,39

Rendement (d'après
l 'échéance) 3,18 3,14

Quelques gouttes de Camomint (vé-
ritable extrait de menthe et camo-
mille) dans un peu d' eau... et vos
malaises s'endorment avec vous !

Contre : migraines , mal au cœur,
crampes d'estomac , coliques, palpi-
tations , vertiges , etc..

En vente dans toutes les pharmacies
et drogueries. Le flacon : Fr. 2.50 et
le flacon familial  : Fr. 4.—. Phar-
macie Colliez , Morat.

Le Camomint , quel rafraîchissement
merveilleux et quel soulagement im-
médiat !

¦ '¦¦ '¦ .  ———— 

La nuit prochaine
sera meilleure !
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Ce soir à Chilien

« Le héros et le soldat »
de G. B. Shaw, en plein air, à 20 h. 45

On Joue par n'Importe quel temps.
Location :

Office du tourisme de Montreux
Tél. 021-6 33 84

( S U I T E  D E  L A  P R E M I È R E  P A G E )

Il faut mentionner encore d'autres
liens attachant la Pologne à l'URSS :
80 % du pétrole, 75 % du minerai
de fer , 40 % des produits chimiques,
70 % du caoutchouc et près de la
moitié des céréales qu 'elle importe, lui
arrivent de l'URSS. Par ailleurs, 38 %
de la production de zinc, près de la
moitié de celle des machines et du ma-
tériel ferroviaire vont vers le même
pays. Selon des spécialistes en la ma-
tière, même si aucun élément politi-
que n'entrait en jeu , pour libérer la
Pologne de l'emprise économique des
Soviets, il faudrait lui fournir 3 mil-
liards de dollars américain sous forme
de crédits à long terme.

Cela, toutefois, l'homme de la rue
ne le comprend pas. Et — persuadé
que son gouvernement se laisse tou-
jours exploité par Moscou — le Polo-
nais désapprouve amèrement sa politi-
que économique.

Les silences de M. Gomulka
« En Russie, personne rie peut dire

ce qu il pense, sauf Khrouchtchev.
En Pologne, tout le monde peut le
faire à l'exception de Gomulka », dit-
on à Varsovie. Il y a du vrai dans
cette boutade. C'est un fait , en tout
cas, que le premier secrétaire du parti
communiste polonais parle peu, ne don-
ne presque pas d'interviews et dévoile
rarement ses desseins. Néanmoins, les
milieux bien informés de la capitale
polonaise affirment que les « vérita-

bles gomulkistes » ont des aspirations
ambitieuses. Ils voudraient s'assurer un
rôle bien défini. Non pas celui des
Yougoslaves, puisque les communistes
de Pologne n'envisagent guère l'aban-
don du bloc de l'Est . Toute propor-
tion gardée, c'est l'exemple des Chi-
nois qui les tente. Ils désireraient col-
laborer sans réserve avec Moscou en
politique étrangère, mais demeurer li-
bres de résoudre, à leur gré, les pro-
blèmes internes polonais.

M. Gomulka épura déjà et réorga-
nisa son parti. Il essaie maintenant d'ac-
célérer la marche du pays vers le so-
cialisme. Mais une telle accélération
l'oblige à reculer sur la route — déjà
parcourue — de la « libéralisation re-
lative ». Ici une question s'impose. Ce
recul a-t-il déjà eu lieu ? Est-il très
marqué ? La situation dans les cam-
pagnes présente le meilleur exemple
permettant de s'en rendre compte.

Les paysans soumis
à de fortes pressions

On sait que, après octobre 1956, le
nombre des kolkhoses tomba de 1 0.000
à 1 700. Ce chiffre représente à peine
1 % de la superficie des terres arables.
Longtemps les autorités ne cherchèrent
pas à modifier cet état de choses. Dans
son discours du 22 juin dernier , tou-
tefois, M. Gomulka déclara que la mé-
canisation de l'agriculture ne pour-
rait être réalisée sans la collectivisation
des terres et que partout' cette collec-
tivisation était absolument indispensable.
Voilà une autre question brûlante. Par
quels moyens pense-t-on y arriver ?

D'après les paroles du premier secré-
taire du POUP, ce sont les « cer-
agricoles » qui devraient constituer les
noyaux des futurs kolkhozes. Ces cer-
cles avaient été fondés sur l'initiative
du parti paysan, l'allié du parti com-
muniste, pour empêcher le fractionne-
ment à 1 extrême des petites propriétés
rurales et pour utiliser en commun du
matériel agricole. Il en existe actuel-
lement plus de 15.000, avec environ
450.000 membres. Dirigés toujours par
des communistes, ils disposent d'un parc
de tracteurs et de machines, représen-
tant une valeur de 120 millions de
zlotys. Ce ne sont , en réalité , ni des
kolkhozes véritables ni des coopératives
à l'occidentale. Ils tiennent des uns et
des autres, leurs membres subissent une
influence communiste marquée, mais ils
se sentent toutefois à peu près indé-
pendants. Aux yeux de M. Gomulka
se servir de ces cercles est le moyen
de réaliser la socialisation de l'agricul-
ture , sous la forme de la fameuse
« Voie polonaise vers le communisme ».
L offensive de propagande est déjà en

cours et les paysans sont soumis à de
fortes pressions. En effet , ceux qui de-
viennent membres des cercles agricoles
jouissent de nombreux privilèges. On
essaie ainsi de tenter les ruraux. Mais
aucun d'eux n'est forcé d'agir contre
son gré. En d'autres termes, il n'est pas
question de contrainte pure et simple.

Selon toute probabilité d'ailleurs, on
hésitera longtemps encore avant d'y
avoir recours. Les paysans ont dans leur
jeu un atout puissant : le désir du gou-
vernement de Varsovie d'augmenter
d'au moins 30 % , jusqu'en 1965, la
production agricole. Et cela ne pourrait
être fait sans la collaboration des fer-
miers. Les autorités craignent donc de
les mécontenter outre mesure. Ainsi
l'attitude inflexible des paysans petits
propriétaires déterminera sans doute
longtemps encore la ligne de la poli-
tique agraire en Pologne dans le sens
non extrémiste.

Demi-mesures

Une situation analogue existe dans
d'autres demaines. Les vexations infli-
gées à l'Eglise catholique se multi-
plient sans trêve. On est pourtant loin
des persécutions véritables. Le gouver-
nement préfère ne pas risquer l' emploi
de pareilles méthodes. Les sentiment
religieux de la population sont en elltt
bien trop ardents. Or, si M. Gomiâ»
n'a pas besoin de popularité, il lui faut
— dans l'intérêt de son propre presti-
ge aux yeux de Moscou — éviter des
troubles internes sérieux.

C'est la nécessité de ne pas soulever
une indignation populaire trop violente
qui conseille aux communistes la pru-
dence et qui fait que leurs pas en ar-
rière sur la route de la démocratisation,
prennent souvent l'aspect de demi-mesu-
res. Il est toujours permis, par exemple,
de fonder de petites entreprises privées,
mais il est de plus en plus difficile
d'obtenir des matières premières ou des
marchandises indispensables à leur exis-
tence. On peut dire le fond de sa
pensée et rouspéter à cœur joie contre
le communisme. On ne saurait cepen-
dant l'écrire. Et ainsi de suite.

Somme toute , il y a toujours en Po-
logne plus de liberté que dans n 'importe
quel autre pays satellite, bien que cette
liberté soit en train de diminuer lente-
ment. Mécontents, déçus, aigris, la
Polonais s'en rendent compte et admet-
tent que Gomulka représente un moin-
dre mal. Ce qui les en persuade sur-
tout , c'est le fait que le leader rouge
de Varsovie protège, parti ellement du
moins, le caractère national de son pays.
On ne l'aime plus, certes, mais on 1 ac-
cepte encore.

M. X COR!?.

La Pologne et M. Gomulka
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ALIX ANDRÉ

Et tout recommençait avec pour-
tant une infinie variété, selon,
les dispositions du terrain : co-
lonne liquide , brouillard d'argent
aux lumineux scintellements, flot
tourbillonnant sur la roche de
Brès rouge, le torrent était cela
tour à tour. Et les oppositions
de couleur qui venaien t des pierres
de son lit , des plantes aqua-
ti ques aux sombres chevelures, des
j pux du soleil et de l'ombre sur
l'eau transparente , avaient quel que
chose d'irréel.

Ce n 'était point un charme de
la même nature que dégageait la
neuvième cascade. Mais l'impres-
s'on qu 'elle causa à la jeune fille
¦ut ph,s saisissante encore. Cette
cascade tombait sur une petite grot-
te, l'entourait de son bruit et de
^cs j aillissements. Une pierre , en
jprme de banc , se trouvait dans
'excavation , et lorsque les jeunesgens s'y furent assis , ils se trou-
vèrent séparés du monde par unrideau de gouttes d'eau tombantQevant l'orifice comme une pluie
de larmes.

En face d'eux , le torrent frap-
pait la roche avec une telle fureur
qu'il l'avait creusée. Et cette an-
fractuosité rendait plus violente
encore sa chute, p lus bouil lonnants
les flots d'écume qui se précip i-
taient , de là , dans le lit profond
et désormais ininterrompu, jusqu 'à
la vallée.

Après les premières minutes ac-
cordées au repos, Marie-Françoise
se tourna vers son compagnon.
Mais celui-ci ne lui accorda aucune
attention.  Les yeux rivés au ro-
cher sur lequel venait se briser
l'eau grondante , il paraissait ne
pas se souvenir qu 'elle fût auprès
de lui.

— Vous aviez raison , dit-elle sans
cesser de le regarder avec une cer-
taine inquiétude, cette grotte est
bien le joyau de ce torrent, et la
halte que nous y faisons , est la par-
tie la plus intéressante de notre pro-
menade.

— Je le crois , en effet , répon-
dit-il l'air absent.

Puis , de cette voix ironique , bas-
se, sourde, que Françoise n 'avait
plus entendue depuis bien des
jours , il poursuivit :

— Tout est ici tellement roman-
tique , n 'est-ce pas ? Combien la
mort , reçue en cette grotte, ou
dans ses environs immédiats, au-
rait de poésie !... Comme elle ter-
minerait  avec élégance une vie in-
sipide et inutile...

Marie-Françoise essaya de sou-
rire.

— Voilà des pensées bien morbi-
des, pour une si belle journée...

— Et que ce serait facile, pour-
suivit-il sans prendre garde à l'in-
terruption. Oh ! si facile !... Mar-
cher jusqu 'au bord , à l'extrême
bord du rocher, et puis, simple-
ment , ne pas s'arrêter... faire un
seul pas dans le vide. Cela dure-
rait... l'espace d'une seconde. Et je
pense qu on serait instantanément
fracassé contre la roche par la
force de l'eau.

Il parlait toujours avec cet ac-
cent étrange qui effrayai t la jeune
fille. Celle-ci quitta brusquement le
banc.

— Vous avez pensé à... à faire
cela ? interrogea-t-elle, la voix
blanche.

Evrard parut revenir à lui et
tourna lentement les yeux vers sa
compagne.

— J'ai « essayé » de la faire,
dit-il.

Elle pressa avec violence ses
mains l'une contre l'autre.

— Et quel est le sentiment qui
vous a retenu? La crainte de Dieu?
Votre tendresse pour Mlle d'Esche-
vannes ? ou, en dépit de tout, l'at-
tachement à la vie ?

Un bref éclat de rire échappa à
Flamarck.

— Vous vous faites sur moi
beaucoup d'illusions, Marie-Fran-
çoise. Ce qui m'a retenu — véri-
tablement, matériellement retenu
— va vous paraître ridicule après

d'aussi flatteuses suppositions. C'est
Wicking. C'est mon chien. "

Et, reprenant peu à peu sa voix
naturelle, il poursuivit:

— Wicking m'avait suivi ce jour-
là comme tous les autres jours. Et,
au moment où je m'approchai s de
l'abîme, son instinct l'a poussé à
saisir ma veste entre ses dents.
C'était fini. Le moment venait de
passer et plus jamais il n 'est re-
venu.

» Voilà pourquoi j'ai laissé Wic-
king à la maison aujourd'hui. Com-
me s'il comprenait qu 'il a manqué
perdre ici son maître, il n 'aime pas
beaucoup cette grotte et montre
toujours une grande répugnance à
y pénétrer.»

Flamarck se tut . Il avait pronon-
cé les dernières phrases avec na-
turel, bien moins bouleversé, sans
doute, par les souvenirs évoqu és,
que sa compagne ne l'était d'une
semblable révélation.

Marie-Françoise restait debout ,
figée encore par son rétrospectif
effroi , et il dut la tirer doucement
par la main pour l'obliger à re-
prendre sa place auprès de lui.

— Y a-t-il longtemps de... de
cela ? interrogea-t-elle enfin , sans
même se rendre compte qu'elle ve-
nait de se rasseoir.

— Non.
— Plusieurs semaines ? Plusieurs

mois ?
— Plusieurs semaines.

— Etais-je... étais-je déjà arrivée
à Nandhorf ?

— Vous veniez d'y arriver.
— Ah ! fit-elle douloureusement ,

comme si tout le poids d'une res-
ponsabilité s'abattait sur elle. Ma
présence n 'avait donc fa it qu'exas-
pérer votre lassitude de vivre ?

Il la vit si désolée que le regret
lui vint de son affirmation et de
sa confidence. Il sourit, et Fran-
çoise retrouva dans son regard, sur
tout son visage, ce rayonnement
qui, à de rares occasions, l'illu-
minait.

— Détrompez-vous, s'empressa de
répondre Flamarck. Vous n 'ajoutiez
rien au fardea u de mon existence,
bien que je vou s aie souvent laissé
entendre le contraire.

Françoise détourna ses yeux de
ceux du jeune homme pour les
fixer sur le rocher que frappait le
flot mugissant.

— Et maintenant , lnterrogea-
t-ell e après une hésitation , main-
tenant , seriez-vous capable d'aller
jusqu 'au bout d'un tel geste ?

— Non , assura Flamarck, le re-
gard à terre. Non , soyez tranquille,
je ne recommencerai pas.

Il ne remarqua ni l'expression
de joie qui transfigura durant un
instant sa compagne , ni le frémis-
sement de la voix qui interrogeait:

— Pourquoi ?
Tout rayonnement avait disparu

du visage du jeune homme.
— Pourquoi je ne songe plus à

me tuer ? répéta-t-il lentement.
Parce que «ce n 'est plus la peine». ,

Pour la seconde fois Marie-
Françoise quitta le banc humide.
Allons, il fallait en prendre son
parti. Malgré des apparences plus
amicales, elle n'avait pas fait un,
pas dans la confiance de Flamarck.
Non seulement celui-ci venait de!
détruire en elle toute illusion de
lui apporter quelque secours, mais 1
encore il n 'avait pas pris la peine
de formuler une réponse compré-
hensible.

Après la jeune fille, il se leva ,
et comme elle s'éloignait déjà, il
la retint , la força à se tourner vers
lui. Sans doute son visage altéré lui
révéla-t-il alors une partie de ce
qui se passait dans cet esprit , dans
ce cœur, et une brusqu e émotion,
le bouleversa.

— Marie-Françoise, dit-il avec
une douceur inaccoutumée , Marie-i
Françoise, pardonnez-moi de ré-
pondre si mal à votre amitié. Je
l'apprécie... Ah ! Dieu ! je l'appré-
cie plus que vous ne sauriez le
croire ? Et j'apprécie tout ce qui
est vous, ou vient de vous : votre
bonté, votre sincérité , votre droi-
ture, votre patience infinie. Chacu-
ne des fibres de mon être y ré-
pond, ou plutôt y répondrait, si
je le pouvais.

(A suivre.)
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Viande hachée de bœuf i

les 100 g. 55 ct. 1

Viande hachée mélangée I
(veau, porc bœuf) ¦

Telle est la légèreté des I ||g|[ j
sommiers embru IfLuuuuJII
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Léger... mais de construction très solide!
Le sommier embru/WELLA ne pèse que 12,5 kg
y compris le confortable traversin réglable.
Un traitement spécial des ressorts assure son
élasticité inaltérable.
Suppression des grandes surfaces : plus de
poussière.
Les lourds sommiers, difficiles à déplacer, sont >
dépassés. Aujourd'hui, les maîtresses de maison
préfèrent un mobilier léger: elles choisissent
embru/WELLA.
Faites-vous démontrer le sommier léger embru/
WELLA par votre marchand de meubles ou votre
tapissier. Vous pouvez également obtenir tous ¦
renseignements en vous adressant à f H H M M I l
Usines Embru, Riiti (Zurich) llllill l II
Lausanne, Chemin des Paleyres, W l l l W l H
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à remplir et à expédier, comme im« Nom
primé affranchi à 5 cts., aux Usines 

~, Embru, RUti ZH. Veuillez m'envoyer
JsT gratuitement la brochure : « Sommiers "
^J et matelas...ce qu'une maîtresse de ' -—-—---——---
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maison doit en savoir». Localité
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^^Mj ^ le conseil de Combe-Varin :

m XxzLi Encaver son charbon l'été
I"V ^r et ne P,us s'en '"ffuiéter I
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: RÉPARATIONS DE CHEMISES S
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j Confection de beaux cols, même sans étoffe ;¦ d» rechange. Courts délais de livraison i

TIP-TOP CHEMISERIE
m
S rue du Concert, chalet vls-a-vls de la S

€ Feuille d'avis », NEUC__s.TEL •
i J
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Meubles de jardin
Grand choix. A voir au 2me magasin

de Meubles G. Meyer, rue des Fausses-Brayes

REBETEZ
bottier orthopédiste

C_avannes 13, Neuchâtel
Spécialiste pour

chaussures
orthopédiques
et supports
plantaires

VÉHICULES UTILITAIRES
)) « Goliath commerciale » ™tt )
l( 6 CV. Voiture de petite cylindrée, i plâ- \\
1J ces et 400 kg. de charge utile. Il
( « Fourgon Renault » ^«ST// ayant peu roulé. Charge utile : 1400 kg. (f
Il « Alicfïn » 8 cv- fourgon vitré avec )jI l  «• MM3IIII » 4 places, deux portes avant ((
Il et porte arrière. Modèle 1954. Ayant peu \l
Il roulé. Soigné. Il
(l Présentation et démonstration \\
1) sans engagement j l
t( Demandez la liste complète avec \\
11 détails et prix à l'agence Peugeot 11
H p our la région : Il

J.-L SEGESSEMANN
)) GARAGE DU LITTO RAL ))
\\ NKTJOHATEIi, début route des Falaises )]
// Tél. 5 99 91 ff
\\ Pierre-à-Mazel 51 ))

Bateau 8 places
& vendre en excellent
état d'entretien, compre-
nant : 2 paires de rames,
une motogodlUe 2 CV.
Archlmède, un matériel
de pèche à la traîne,
ainsi que divers acces-
soires. Prix à débattre
après visite. S'adresser
sous chiffres L. P. 8538
au bureau de la Feuille
d'avis.

A vendre pour cause
de non-emploi

DISQUES et MANUEL
D'ALLEMAND

d'étude à domicile. Etat
de neuf. Tél. 5 70 87
(heures des repas).

si rw r^i r*si r^i î i ŝ  ŝ
A vendre ou à échan-

ger contre

chien basset
de 4 à 5 mois, Joli chien
Teddy d'un an. S'adres-
ser au No (029) 3 75 29.

%i r%i s^< s^i >>J FM 
>>J r*j

TOMATES
J'expédie des tomates

pour conserves, par co-
lis de 15 à 20 kg. contre
remboursement C.F.F. è
25 ct. le kilo, port er
sus. Ecrire à Mme Che-
seaux, Saxon.

A vendre

« Citroën »
11 légère

t a x e s  et assurances
payées pour 1959. Prix
à discuter. — S'adresser :
rez-de-chaussée, & gau-
che, Blbaudes 34.

« Citroën »
2 CV

g r a n d  l u x e , voiture
neuve, roulé 800 km., à
vendre pour cause de
déart, avec plaques et
assurances. Prix très In-
téressant. — Adresser
offres écrites à Y.S. 8525,
au bureau de la Feuille
d'avis.

ppnK ŷHEia
Mon ami sûr, mon ami donc -
c'est f Amidon 77!
Les robes d'enfants sont mignonnes tant qu'elles
ont l'air neuves. Là aussi, j'ai la main heureuse —
grâce à l'Amidon 77! Il enrobe chaque fibre d'un
film protecteur qui empêche la saleté de s'incrus-
ter, résisteà plusieurs lavages, conserve auxtissus
leur tenue et leur couleur fraîche. Les enfants
peuvent s'ébattre tout à leur aise dans leurs
beaux habits sans que j'aie continuellement à
penser au lavage.

Amidon Çff ""̂ ^rlf
Le grand tube Fr.2.-. Très profitable, prêt a l'em-
ploi, ultra-simple
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T\ o A rj  de dessous, coton écru, double chaîne f *  T* f \
• UKAr 160/250 cm. D.5U •

0 r\D A D ^e ^essus> coton écru, belle broderie, double f \  C\f \  •
• 
UKAl chaîne 160/250 cm. V, V{)

• r\0 Â D de dessous, coton écru, excellente qualité, double « n f A •
„ UKAr chaîne 162/250 cm. 1 Z.OU #

¥"\ O A D ^e dessus, coton blanchi, avec bourdon , double -t *~% r" f \
• UKAr chaîne 160/250 cm. 1 Z.OU •

•-p A f ¥? C d'oreiller, toile coton blanc ou basin O O C• lAlLJ 60/60 cm. Z.Î7t> •

a f^*Vf TO D C ^e traversin , en solide basin M «r» r* -• rUUKKL 60/90 cm. 4.ZO *

• I~'/i/"
,
\ f  TD 017 ^e duvet, en damassé impeccable ¦¦ /» N /\ 9

• rUUKKL 135/ 1 70 cm. lb.oU #
• w ¥ ÎVÎ^» 17 de cuisine mi-fil écru, liteaux couleur •• •

• LillNlall, 44/88 cm. !•- •
: ESSUIE-MAINS ^Ucru; '̂ 68cl 1.- .
• ESSUIE-MAINS mi-fil cou%/80 cm. 1.25 \
• LINGE-EPONGE Ŝ t: 2.45 j
I LINGE-EPONGE Hanc- f̂ àt 2.50 \
! TAPIS de BAIN pur œlon'Xî- 7.90 .

^ 
Rayon spécialisé au 1er étage m
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f raoY M "SYSTEME" S SJF y& La terreur organisée " ¦¦ ¦ ~^^  ̂ ^  ̂ ^  ̂ ' '  ̂ ^̂ mmn -*-¦—^—^ H , , . , , , . s.,„„rro l
C  ̂ a-un « syndicat du crime . ,> où les balles pleuvent entre cha que bagarre !

Une balade en pleine nature,
avec une pause, çà et là,
à la lisière d'un bois ..,

Le rêve monte alors, comme
une présence amie, dans la fumée
du Batavia.
Vous vous sentez libre, détendu !
Cet exquis mélange hollandais,
si doux et aromatique,
est une création

"*

et se vend dans les nouvelles blagues étanches.
Elégantes et pratiques - elles sont plates -
celles-ci conservent au tabac toute sa fraîcheur.

iilwf c
40 g / 75 ct.'̂ ï^N/

i
face aux Nouvelles Galeries

nouveau magasin
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T E I N T U R I E R
(Service à domicile, tél. 5 31 83)

Propre...
et frais comme une rose !

2 grands morceaux̂ \T
=ŝ

1 pour la salle de bain
1 pour la cuisine
seulement 90 cts

le savon de toilette oui raf raîchit!
1 Jeunes chiens

et chatons
à donner contre bons
soins : Setter anglais
croisé, Berger allemand
croisé, Berger belge croi-
sé, Appenzellols de pe-
tite taille ; 2 ravissants
chatons affectueux et
propres ; à vendre à bas
prix loulou de Pomera-
nle. Adresser offres écri-
tes à P. J. 8542 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

\\ cxri[[urm crécutLcm. \

2 |, 'H Soulignera votre f éminité %
% en adap tant à votre visage j

^ 
V 4l nouvelle coiffure |

Départs : pi. de la Poste, Neuchâtel

ÏÏS LES BRENETS
«L, - (SAUT-DU-DOUBS)r r" • ' Départ : 13 h. 30
Mercredi

et
5
c^ue "S TROIS COLS

mercredi GRIMSEL - FURKA - SUSTEN
Fr. 28.50 Départ : 6 heures

fSS? ALSACE - C0LMAR
Fr. 25. Belfort-bord du Rhin-Mulhouse

Oarte d'Identité Départ : 6 h. 15ou passeport

*« SCHYNIGE-PLATTE
Fr. 20.— Départ : 7 heures

TS? LAC HOIR
Fr. 11.— Départ : 13 heures

Jeudi CHAMO N IX6 août Col de la Forclaz
Fr. 26.— Départ 6 h. 15

(carte d'identité ou passeport)

6Jeaout Lac Bleu - Kandersteg
Fr. 15.50 Départ : 7 h. 30

AOUT Fr.
Vendredi 7. Grand-Saint-Bernard. . 25.50
Vendredi 7. Gstaad - Jaun-Pass. . . 17.—
Dimanche 9. Les Trois Cols 28.50
Dimanche 9. Forêt-Noire - Titisee . 26.—
Dimanche 9. Grindelwald 17.—
Dimanche 9. Saignelégier (Marché-

Concours) 9.—

S Programmes - Renseignements . Inscriptions

Autocars FISCHER *̂ VgT*

TAXI GARE
Tél. 5 11 14

/ t
MAC0LIN ?»

TOUR DU LAC DE BIENNE „ _
Départ : 14 heures r r' *'

1 Grand-Saint-Bernard M5e f̂
Départ : 6 h. 30 Fr. 25.50

LE LAC NOIR fSSf
t Départ : 13 h. 30 pr# ] | ( 

JAUNPASS M5eS'
Gruyères - Slmmental - Splez i

Départ : 8 heures Fr. 16.—

Si Jeudi 6. La Faucille - Genève Fr. 18.—
| Jeudi 6. Grindelwald Fr. 16.—
i, Jeudi 6. Schynige-Platte Fr. 20.—
- Dimanche 9. Saignelégier ï
i (marché-concours) Fr. 9.—

Renseignements et inscriptions : ;

i0iï$!ML
K Neuchâtel — Tél. 5 82 82
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Les bureaux du
JOURNAL

« Le petit ami
des animaux »

a Serrières
sont fermés Jusqu'à fin.
août.

Etudiant (Bernois)
possédant c Lambretta »
cherche pour tout de
suite un

COMPAGNON
de langue française (étu-
diant ou lycéen). S'a-
dresser à H. Waber,
Evole 16, Neuchâtel.

r L s  bonne friture A
au Pavillon i

V Tél. 6 84 98 J

"̂  V"-'îSyr\

* * ¦un ŝ ^R t
délicieux WJ'IB i'

rafraîchissement̂ ^lp >

Dépositaire : MILO GOLAZ, Neuchâtel
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Perdu chien
« Colley » noir et blanc.
Prière de téléphoner au
7 18 41.

Illllllllllllllllllll lllllllll
Père de famille, 5 en-

fants»'a
PERDU

porte-monnaie conte-
nant 490 fr. le soir du
1er Août à Chantemerle,
Corcelles, Neuchâtel. —
Bonne récompense. Tél.
5 89 28.

Illlllllllllllllllllllllllllll

Grâce à son
outillage moderne

à son
grand choix

de caractères
à son

riche assortiment
de papiers

['IMPRIMERIE CENTRALE
1, Temple-Neuf

vous donnera
toute satisfaction

PRÊTS
Service de prêts S. A.

Tél. (021) 22 52 77
Lucinge 6, Lausanne

Fr. 5000.-
sont cherchés par entre-
prise Industrielle pour
une durée de 6 mois.
Intérêt 6 %. Paire offres
sous chiffres P. 5085 N.
à Publicitas, Neuchâtel.

Jeune couple ayant
auto cherche

COMPAGJTON
de voyage, couple de
préférence, pour la Côte
d'Azur. Départ samedi
8 courant. Participation
aux frais. Adresser offres
écrites à N. H. 8540 au
bureau de la Feuille
d'avis.

INÈS
Coiffure
Le salon sera

fermé du 10 aa 26
août inclus

Faubourg du Lac 6
Tél. 5 24 12

r^^ 
On apprécie particulièrement ^^ 1

^A les hors-d'œuvre B |r<
^^r de la Cave neuchâtelolse 

y m* 
S
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On prendrait poux les
laver :

linge, draps,
salopettes

Pris et livré à domicile.
TéL 8 23 69.



Restaurant
de Thôtel Du Peyrou

FERMÉ
jusqu 'au 13 août

On cherche pour entrée immédiate
sommelier (1ère)
Se présenter à Bagatelle,

sous les Arcades, tél. 5 82 52

VÊTEMENTS
MOINE

PESEUX

magasin
fermé mercredi

Nous cherchons 
^^ ^^(8 MB) région Tête-de-Ran - Chaumont,

pour la durée d'un mois environ.
Tél. 5 23 07.

PETITE CHATTE
blanche de quatre mois, s'est égarée.
Quartier Tivoli , Chemin Vieux , rue
Martenet , Serrières. Avertir . Mme
Hausmann, Tivoli 1, tél. 5 23 67. Ré-
compense.

Le général de Gaulle prépare
an nouveau voyuge en Algérie

( S U I T E  D E  LA P R E M I E R E  P A G E )
Offic iellement , rien n 'a été révélé

gur ses projets ; officieusement il de-
vait , d'une part se rendre compte sur
place des résultats obtenus par le géné-
ral Challe qu 'il a reçu longuement ces
derniers jours , d'autre part s'entretenir
avec les notables musulmans , avant les
élections cantonales de l'automne pro-
chain.

Ces deux points suff isent  à justifier
]« déplacement projeté en pleine période
des tradit ionnelles vacances :

1. Le général Challe dirige actuelle-
ment des opérations décisives en Ka-
bylie, le bastion des combattants re-
belles. Un succès mil i ta i re , le retour
dans celte région algérienne peuplée
de combattants-nés des troupes fran-
çaises , l'étalage de leur supériorité et
leur volonté de rester pourraient  provo-
quer un choc psychologique favorable
chez les Kabyles qui, tout en fournis-
sant à la rébellion le meilleur de ses
chefs mil i ta i res  et de ses effectifs , res-
tent profondément  attachés à la France
et à qui la revendication d'un natio-
nalisme algérien est particulièrement
étrangère.

Accélération du « dégel s»
de la niasse musulmane

2. Par des contacts directs , le géné-
ral de Gaulle pourrait accélérer le « dé-
gel » dans la masse musulmane, « dé-
gel » amorcé par les élections muni-
cipales et sénatoriales. Le général de
Gaulle , qui compte sur le suffrage un i-
versel pour lui fournir des « interlocu-
teurs valables > , estime que les élections
cantonales de l'automne prochain doi-
vent compléter la représentation politi-
que a lgér ienne dont il a besoin pour
apporter une  solution juste et indiscu-
table au problème algérien.

Venant après la visite plutôt inatten-
due et mystérieuse — on ne sait qui
en a pris l ' in i t ia t ive  — du secrétaire
général d.es Nat ions  Unies , M. c H », au
généra] de Gaulle , l'annonce du voyage
en Algérie du président d>e la Républi-
que avait donné cours à bien des sup-
positions. La plus répandue était que
de Gaulle , après avoir entendu M. «H. »
lui faire un tableau noir des chances
de la France lors d'un prochain débat
sur l'Algérie aux Nations Unies , à la
demande des Afro-Asiatiques , ava it dé-
cidé de frapper un grand coup en an-
nonçant dans un discours sensationnel
uinc solution « libérale » du problème
algérien propre à couper l'herbe sous
le pied des tu rbulentes nations afro-
asiatiques des Nations Unies.

..t iuc l iuruf io i i
de la position française

aux Nations Unies
Mais la position de la France aux

Nations Unies ne semble pas si mau-
vaise : l'Inde, autrefois au prem i er rang
de ses censeurs, a refusé de signer le
nouvel .acte d'accusation contre la Fran-
ce du groupe afro-a siatique et il n'est
pas du tout certain , surtout si de Gaulle
a l'occasion de s'expliquer en tête à
tête avec Eisenhower, que les Etats-
Unis maint iennent  leur at t i tude d'abs-
tentionnisme critique du temps de Pos-
ter Dulles et de la IVme République.

Or, la rencontre de Gaulle - Eisen-
hower est maintenant  fixée. Elle aura

lieu à Paris à la fin du mois , avant
la réunion au sommet des Occid entaux.

La rencontre des deux « snpermen »
américain et soviétique, avec les per-
spectives qu 'elle ouvre et les espoirs
qu 'elle suscite dans un climat où l'ai-
guille du baromètre a cessé de s'incli-
ner vers tempête, allège ainsi l'affaire
algérienne de son dangereux contexte
diplomatique et éloigne l'urgence d'une
décision hâtive et spectaculaire, laissant
probablement comme il le souhaite les
mains plus libres au général de Gaulle
pour poursuivre son acheminement
prudent et empirique vers une solution
naturelle et juste. " INTÉRIM.

M. EISENHOWER IRA A MOSCOU
( S U I T E  D B  L A  P R E M I E R E  P A G E )0 Des conversations ont eu lieu à

oe sujet à l'échelon des ministres des
affaires étrangères à Genève il y a
quelques jours. Les ministres ont re-
connu l'util i té de ces contacts directs
soviéto-américains. Les chefs d'Etat ou
de gouvernement ont également été in-
formés des négociations en cours.

La conférence au sommet
# M. Eisenhower espère que l'annon-

ce de ces visites réciproques inspirera
les ministres des affaires étrangères
réunis à Genève et les incitera à une
plus grande activité pour parvenir,
avant la suspension de leurs travaux
mercredi prochain , à des résultats qui
justifieraient la convocation, à une date

ultérieure, d'une conférence au sommet.
Ce sont les ministres eux-mêmes qui
décideront si une conférence au som-
met est justifiée.

0 Toutes les précautions ont été
prises pour assurer la sécurité de M.
Khrouchtchev pendant son séjour aux
Etats-Unis. Les autorités soviétiques ont
été averties à l'avance de la possibilité
de manifestations d'éléments incontrôla-
bles hostiles.

Eisenhower en Europe
0 La coordination interalliée au su-

jet de ces visites a été remarquable au
cours de la dernière semaine. Des pro-

blèmes d'intérêt commun doivent être
examinés qui n 'ont pas tous de liens
avec les relations entre l'Occiden t et
l'Union soviétique. Ces problèmes feront
l'objet de conversations entre M. Eisen-
hower et les chefs d'Etat ou de gou-
vernement alliés en Europe.

En dehors des entretien s qu'il aura
à la fin du mois d'août avec les chefs
des gouvernements français et britan-
nique le chef du gouvernement améri-
cain espère également rencontrer les
chefs d'Etat ou de gouvernemen t d'au-
tres pays amis et notamment le chan-
celier Adenauer.

Des précisions
de source soviétique

MOSCOU, 3. — Selon le communiqué
officiel soviétique annonçant les visites
de MM. Eisenhower et Khrouchtchev, ce
dernier restera à Washington pendant
deux ou trois jours et effectuera ensuite
un voyage de dix jour s à travers les
Etats-Unis. Il aura des conversations
non officielles avec le président.

Le président Eisenhower visitera Mos-
cou et effectuera un voyage de quel-
ques jour s à travers PUn-km soviétique.
Cela lui donnera la possibilité de pour-

suivre les entretiens non officiels et
d'échanger des vues avec le président du
Conseil des ministres de l'U.R.S.S. sur
les" problèmes d'intérêt commun.

Les deux gouvernements expriment
l'espoir que ces prochaines visites con-
tribueront à l'établissement de meil-
leures relations entre les Etats-Unis et
l'U.R.S.S. ainsi qu'à la cause de la
paix » .

Vers le 15 septembre
VARSOVIE, 3. — C'est vers le 15

septembre que M. Khrouchtchev se ren-
dra à Washington , a déclaré M. Richard
Nixon , vice-président des Etats-Unis, à
l'issue d'un entretien qu 'il a eu hier
après-midi avec les leaders polonais,
dont M. Wladislaw Gomulka , premier
secrétaire du parti ouvrier unifié.

M. Khrouchtchev ira-t-il
aussi au Canada ?

SASKATOON , 3 (Reuter). — M. John,
Diefenbaker, premier ministre du Ca-
nada , a déclaré que le gouvernement
canadien examinera ces prochains jours
l'éventualité d'inviter M. Khrouchtchev
à venir en septembre au Canada. Il a
ajouté qu'une décision définit ive sera
prise lors d'une séance de cabinet.

LES GOUVERNEMENTS OCCIDENTAUX
ONT APPRIS LA NOUVELLE

AVEC SATISFACTION

Sauf à Paris où s'est manifestée une certaine froideur

PARIS, 3, (Reuter). — Les fonction-
naires du Quai-d'Orsay ont accueilli
avec une certaine froideur la nouvelle
de l'invitation de M. Eisenhower à
M. Khrouchtchev. Ils se sont toutefoi s
refu sés à la commenter immédiate-
ment. Cette attitude correspond à la
réserve que le gouvernement français
a manifestée ces dern iers mois à l'idée
d'une rencontre est-ouest à l'échelon
inférieur pour parvenir à une entente
sur Berlin. Selon les journaux , toute-
fois , le gouvernement français aurait
approuvé l'invitation de M. Eisenhower
à M. Khrouchtchev.

A Londres
LONDRES, 3 (AFP). — M. Harold

Macmillan a été tenu au courant par

sldent Eisenhower et M. Khrouchtchev.
« Le fait que le président Eisenho-

wer soit disposé à venir en Europe et
à discuter l'ensemble de la situation
avec les chefs de gouvernement des
principaux alliés occidentaux constitue
un geste que j'appuie chaleureusement.
Nous serions très heureux d'accueillir
le président à Londres » déclare égale-
ment M. Macmillan.

Pour sa part , le chef du parti tra-
vailliste, M. Hugh Gaitskell s'est déclaré
enchanté de la nouvelle. On ne sait
encore si le voyage en URSS de ce
dernier et de M. Aneurin Bevan , voyage
prévu pour la fin de oe mois, aura
quand même lieu.

A Bonn
BONN, 3. — L'annonce de la visite

du président Eisenhower en Europe à
la fin du mois d'août est accueillie
avec satisfaction dans les milieux gou-
vernementaux de Bonn, surtout que
cette visite aura lieu avant le voyage
de M. Khrouchtchev aux Etats-Unis et
avant celui de M. Eisenhower en
URSS. Ainsi, estime-t-on, le point de
vue occidental commun pourra être
exprimé au chef du gouvernement so-
viétique avec toute la clarté nécessaire.

En Italie et ailleurs
ROME, 3 (Reuter et AFP). — Dans

les milieux politi ques italiens, on ex-
prime l'espoir que les prochaines ren-
contres Eisenhowor-Khrouchtchev per-
mettront d'élucider les actuels problè-
mes internationaux.

Commentant l'annonce du voyage de
M. Khrouchtchev aux Etats-Unis, le
porte-parole du palais Chigi a déclaré
que le gouvernement italien a été in-
form é que cette rencontre n'avait pas
pour but de commencer des négocia-
tions bilatérales en dehors des autres
alliés. Ces derniers auront l'occasion
d'exprimer leur opinion afin de définir
une attitude et une lign e politique
communes, dans l'intérêt, même-de la
négocation tout entière ».

Du Canada , de Belgique, de Nor-
vège, de Suèd e, les réactions sont iden-
ti ques : satisfaction et espoir.

M. Nixon acclamé à Varsovie
( S U I T E  D E  L A  P R E M I È R E  P A G E )

Réunis hier à midi, le vice-président
américain, MM. Vladislas Gomulka, pre-
mier secrétaire du parti communiste
polonais, Joseph Cyrankiewlcz, prési-
dent du conseil , et Adam Rapacki ,
ministre des affaires étrangères polo-
nais, n'ont interrompu leurs entretiens
que pour déjeuner ensemble à la pré-
sidence du conseil.

Au lieu des deux heures prévues,
c'est durant cinq heures vingt que
M. Nixon et ses interlocuteurs polo-
nais ont confronté leurs points de
vue sur « les relations entre la Pologne
et les Etats-Unis et la situation inter-
nationale ».

C'est dans ces termes très vagues
du moins que M. Nixon décrit cette
conversation.

L'U.R.S.S. n'a pas l'intention
de tenir la Pologne à l'écart

En fait, les milieux diplomatiques
de la capitale polonaise, sont unanimes
à relever que ces entretiens revêtent
presque, dans une certaine mesure, le

caractère d'une avant-première à la ren«
contre Eisenhower - Khrouchtchev.

On estime, en effet , dans ces mêmes
milieux, que M. Khrouchtchev , en invi»
tant les Polonais à accueillir M. Nixon ,
n'a pas seulement, comme on l'avait
dit jusqu 'à présent, décerné un « bre-
vet de bonne conduite à M. Gomulka,
mais a voulu démontrer de manière
éclatante que l'URSS n'avait pas l'in-
tention de tenir à l'écart d'un règle-
ment européen entre les deux grands
l'un des pays qui s'y trouvent le
plus directement intéressés.

M. Richard Nixon a remis hier matin,
au président du conseil d'Etat polonais,
M. Zawadski, un message personnel
du président Eisenhower, au cours d'une
visite protocolaire au palais du Belvé-
dère.

M. Nixon était accompagné I de M,
Milton Eisenhower, de M: Foy Kohler,
expert des questions européennes aui
département d'Etat, et de M. Jacob
Beam, ambassadeur des Etats-Unis à
Varsovie. J

M. Zawadski était entouré de MM.
Oscar Lange, vice-président du conseil
d'Etat, et Josef Winiewice, vice-minis-
tre des affaires étrangères.- ¦ , .

« Vive l'amitié
polono-américaine ! »

En outre, M. Richard Nixon a déposé',
hier matin, une couronné devant le
monument du soldat inconnu à Varso-
vie. Lorsqu'un inconnu cria : « Vive le
président américain », la foule rassem-
blée fit exploser son en thous iasme ,
entoura le président Nixon et acclama
la nation américaine. M. Nixon s'adres-
sa en souriant . aux personnes qui
étalent près de lui et s'écria : « Noua
voulons tous lutter pour une vie meil-
leure. Vive l'amitié p&lono-américaine »»

Signalons d'ailleurs que dès son arri-
vée, le vice-président Nixon a étâ
accueilli par les Polonais comme. un
héros national. Quoique l'arrivée dn
vice-présidien t n'eût été annoncée qu'à
la dernière minute, quelque 200,000 ha-
bitants de Varsovie l'ont acclamé tout
le long du parcours reliant l'aérodrome
militaire de Babice au palais Mysle-
wicki, dans le centre de la capitale.

Le nombre des personnes augmentait
au fur et à mesure que M. ' Nixon
approchait du centre de la ville. Des.
cris de « Bravo... Bravo... Vive Nixon.;.
Vive l'Amérique... Vive Eisenhower...
Nous aimons l'Amérique... » . fusaient
de partout , et M. Nixon , débout dans
une voiture découverte, répondait aux
ovations en criant : « Je n'ai jamais
vu une chose pareille » .

Les journalistes qui ont suivi la
vice-président en URSS estiment que,
dans les trois premières heures de
son séjour en Pologn e, M. Nixon a
reçu davantage d'ovations que pendant
toute la durée de ses déplacements
en URSS.

On compare aussi les acclamations
chaleureuses et spontanées qui mon-
taient vers le représentant des Etats-
Unis à l'accueil maussad e que les habi-
tants de Varsovie avaient réservé à
M. Khrouchtchev, lors de sa récente
visite.

GENEVE
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Toute la question, à Genève, hier,
c'était de savoir si le communiqué an-
nonçan t l'invitation de la Maison-
Blanche serait publié avant la fin de
la conférence de Genève, ou seulement
lors du retour - de M. Nixon à Wash-
ington. Que la première formule ait
été choisie signifie évid emment que les
Occidentaux ont voulu ainsi obtenir
en contrepartie une concession sovié-
tique à Genève, sur Berlin . Mais , pour
l'instant, M. Gromyko maintient ses
positions, et la négociation continue,
iprèment.

On manifestait hier soir un opti-
misme modéré dans l'entourage des
délégations à la conférence de Genève,
délégations soviétique et allemande
comprises. Certes, jusqu'à la publica-
tion du communiqué final , on conti-
nuera d'afficher officiell ement la plus
stricte réserve, voire même un certain
pessimisme. Il en est toujours ainsi
pendant les dernières heures des confé-
rences, ne serait-ce que parce que
l'élaboration du communiqué final est
me opération laborieuse . Mais l'on
tient pour certain dans les milieux
informés que la conférence, si elle
n'aboutit pas à un accord sur les objec-
tifs qu'elle s'était fixés an départ, ne
se soldera pas pour autant par un
échec. '"¦ ¦'¦ ¦ ''¦' : •

M. Gromyko
n'en démord pas

Les ministres des affaires étrangères
des pays occidentaux- ont' siégé dans
la matinée pour faire ' le point : de la
situation en prévision du déjeuner qui
devait réunir à 13 heures, à la rési-
dence de M. Gromyko, le ministre des
affaires étrangères de l'URSS et son
collègu e britannique. Ce colloque anglo-
soviétique a duré plus de deux heures.
Il ne paraît pas avoir donné de résul-
tats positifs. Du côté occiden tal , on
désirerait' que la conférence s'ajournât.
Il y aurait donc interruption et non
clôture. Pour le moment, malgré l'in-
sistance occidentale, l'URSS se refuse
toujours à donner la garantie formelle
que les droits des grandes puissances
à Berlin-Ouest seront 'maintenus in-
tacts en cas d'échec des pourparlers
qui devraient s'ouvrir à l'expiration
d'un éventuel accord Intérimaire sur
Berlin.

En outre, M. Gromyko n'a pas aban-
donné, non plus, sa S thèse ^sur le lien
qui doit exister, à son Sens, entre
la conclusion d'un accord intérimaire et
la création d'un comité panallemand ou,
le cas échéant , la mise sur pied d'un
organisme chargé de permettre des
contacts permanents entre les gouver-
nements de Bonne et de Pankow. On
cherche donc désespérément , 48 heures
avant la f in de la conférence, à sau-
ver la face et à masquer l'absence de
résultats par des formules adroitement
rédigées susceptibles de justifier une
conférence au sommet.

<«, «* *PHiiii>r~ '*& ®̂$'::-;-:-: :-x-; ¦»¦¦:- . kjr-;.'-;.:¦¦;¦:';¦':¦:¦:¦¦? ¦ :¦:¦§* : :¦:¦:•:¦
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Les obsèques
des onze victimes

de Y exp losion
d 'Oberried

Dimanche soir est décédé a l'hô-
pital d'Interlak'en M. Willi Baer-
fuss , âgé de 37 ans, marié, domici-
lié à Oberried , qui avait été griève-
ment blessé lors de l'explosion de
la fabri que de feux d'artifice. La
catastrophe de jeudi a donc fait
autant de victimes que l'explosion
de 1941 , dont le bilan s'établissait
lui aussi à onze morts.

Lundi matin , une cérémonie fu-
nèbre commune s'est déroulée en
l'église du château d'Interlaken,
pour les 11 victimes. Des centaines
de personnes n'ayant pu prendre
Place dans l'église, les différentes
allocutions ont été retransmises par
"aut-parleur à l'extérieur. A l'issue
de la cérémonie , les cercueils ont été
transportés aux cimetières de
Brienz , Ringgenberg et Gsteig-Inter-
^ken pour y être enterrés.
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Dès le 1er juin 1960
Signaux de vitesse maximum
à l'entrée de chaque localité
BERNE, 3. — Le département fédéral

de justice et police vien t d'adresser
aux cantons une circulaire concernant
la signalisation et le contrôle de la
vitesse maximum dans les localités.
Il a maintenant été décidé d'introduire
la signalisation directe : dès le 1er
juin 1960, sur les routes principales
et les routes secondaires les plus im-
portantes , la vitesse admise dans les
localités sera indiquée au moyen du
signal de « vitesse maximum ». Jusqu'à
la date indiquée ci-dessus, les panneaux
des localités restent déterminants.

Les nouveaux signaux seront placés
au début des zones bâties de manière
compacte, sur le côté droit de la
route , sauf si, pour des raisons parti-
culières, ils sont plus visibles sur le
côté gauche.
ARGOVIE

Une femme se tue
à scooter

ZURZACH (Argovle), 3. — Un couple
bâlois circulait samedi à scooter, entre
Zurzach et Koblence, lorsque le véhi-
cule s'engagea sur du gravier entassé
au bord de la route. Il s'ensuivit une
violente chute et les deux motocyclistes
durent être transportés à l'hôpital de
Leuggern où, dans la nuit de dimanche
à lundi , Mme Teresta Burkhardt, âgée
de 28 ans, a succombé sans avoir re-
pris connaissance. Le mari, quant à
lui , souffre d'une fracture du crâne.
BALE

Un facteur pyromane
pris en flagrant délit

BALE, 3. — Plusieurs incendies se
sont produits des derniers temps, au
cours desquels des pneus ainsi que des
stocks de papier furent la proie des
flammes. La façon dont le feu éclatait
faisait supposer qu'il devait s'agir de
malveillance. Les soupçons se portèrent
sur un facteur, âgé de 34 ans, qui
a pu être surpris en flagrant délit ,
dimanche. Il a passé aux aveux.
fir.vjviî

Une vendeuse arrêtée
Elle avait détourné

quelque 30,000 francs
GENEVE, 3. — Une vendeuse auxi-

liaire , âgée de 50 ans, a été arrêtée
pour abus de confiance au préjudice
de la pharmacie où elle travaillait. Ses
agissement s délictueux qui duraient
depuis plusieurs années se sont élevés
à une trentaine de mille francs . Les
faits ont été reconnus.

Une personnalité
défraie la chronique

De notre correspondant :
Des plaintes ayant été déposées fina-

lement contre une personnalité gene-
voise que l'on aurait vue en train de
rayer la carrosserie de voitures, le
juge d'instruction a été chargé de
cette singulière affaire.

Aussitôt , cependant, les lésés ont
été désintéressés.

Les rebelles accentuent
leur pression

LAOS

VIENTIANE, 3 (A.F.P.). — Au cours
des dernières quarante-huit heures, les
forces rebelles ont accentué leur pres-
sion sur les provinces de Phong Salĵ
et de Sam Neua, tandis qu 'un calme
relatif semble régner dans le sud du
pays.

Les rebelles ont entrepris au sud
de chacune de ces deux provinces un
double mouvement en tenaille dans le
.but de les couper du reste du pays,
de les occuper et d'y rétablir la situa-
tion antérieure aux accords de 1957
que, selon le pathet lao, le gouver-
nement royal a violés.

On signale en outre l'infiltration
d'éléments chinois à la frontière sino-
laotienne, dans le secteur de Houei.

Dans un communiqué publié lundi ,
le ministère de l'Information laotien
proclame la responsabilité de la Répu-
blique démocratique du Nord-Vietnam
dans la situation actuelle, et donne
de nombreuses preuves de l'intervention
de cette République dans les récents
combats signalés en divers points du
territoire laotien.

L'opération « Jumelles »
ALGÉRIE

ALGER, 3 (AFP). — Au cours des
12 premiers jours de l'opération «Ju-
melles » en Kabylie, 467 rebelles ont été
mis hors de combat, 304; armes ont
été saisies, annonce-t-on officiellement.

Les forces de l'ordre ont eu 15 tués.

La ville de Bougie fermée
ALGER, 3 (A.F.P.). — La ville de

Bougie, à proximité de laquelle se dé-
roule l'opération « Jumelles » a été en-
tièrement fermée hier mat in  par la
troupe. Des patrouilles ont fait des
contrôles dans tous les quart iers , dans
chaque maison. En conséquence, jus-
qu'à nouvel ordre, personne ne peu t
entrer dans Bougie ou en sortir.

Les commissaires
sont rentrés indemnes

MAROC

RABAT, 3 (A.F.P.). — « Le regrettable
incident de Bou-Arfa a été réglé par
les autorités marocaines d'une manière
satisfaisante » , annonce la présidence du
Conseil marocain dans un communiqué.

• Toutes les personnes qui faisaient
partie de la commission mixte , ajoute
le communiqué, sont rentrées indemnes
à leur poste , y compris le vice-consul
de France à Bou-Arfa •.

EN FRANCE , M . Jean Behoit-Levg,
délé gué général du conseil international
du cinéma et de la télévision à l'Unesco ,
est décédé à l'âge de 71 ans à Paris des
suites d' une douloureuse maladie. Jean
Benoit-Levy est l' auteur de plus de
quatre cents f i lms  éducatifs ou docu-
mentaires , de « Pasteur» (1922) à
€ Choix des ballets » (1956), le dernier
en date.

'. Un accord de coopération entrç la1 Républi que française et la Ré publique
du Tchad a été signé lundi à Paris. Cet
accord de princip e prévoit la collabo-
ration des deux pays pour la mise en
valeur de certains territoires sahariens
et comporte un programme d'hydrau-
lique, de prospection , de grands tra-
vaux publics et d' aide sociale et sco-
laire.

EN ESPAGNE , huit étudiants et une
jeun e f i l l e  imp li qués dans la d i f f u s i o n
au début de mai dernier, de tracts en
faveur  d'une journée de protestation
pac if iqu e à Madrid , ont comparu lundi
devant un tribunal militaire pour ré-
pondre du délit de « rébellion mili-
taire ». Deux d' entre eux ont été con-
damnés à trois ans de prison , un autre
à deux ans, deux à un ans, deux à
six mois et deux ont été acquittés.

EN ALLEMAGNE OCCIDENTALE ,
les représentants de la Républi que f ê -
après trois ans et demi de négociations
demie et des puissances occidentales
intéressées ont signé les engagements
germano-all iés comp lémentaires à la
convention de l'Otan sur le statut des
force s alliées.

UN SOMME T D U KARAKORUM , le
Kanjut  Sar (7760 mètres) a été con-
quis le 19 juil let  par le guide Camillo
Pellissier, membre de l' exp édition ita-
lienne diri gée par Guido Monzino . On
ne possède encore aucun détail sur
l'ascension dont on satt seulement
qu 'elle a été ef f ec tuée  par le versant
sud. Le camp de base était installé à
5200 mètres d'altitude.

LE VOYAGE EN GRÈCE DE CHURCHILL

Sir Winston Churchill , qui passe des vacances en Grèce avec l armateur
Onassis, se rend à Delphes en compagnie de son hôte pour y visiter
les fameuses ruines. Derrière les deux hommes ont pris p lace Mme Onassis

et Mrs Sandus, fi l le  de sir Winston.

Allégements pour
des détenus algériens

Décès de l'écrivain
Francis de Miomandre

FRANCE

PARIS, 3 (A.F.P.). — Un certain nom-
bre d'Algériens musulmans détenus en
France métropolitaine bénéficieront dé-
sormais d'un régime spécial, ce sont
ceux qui ont été condamnés pour des
délits ne relevant pas du droit com-
mun (meurtres, vols, etc.).

Ils auront droit à des facilités pour
suivre des cours d'instruction générale
ou professionnelle, pour lire les jour-
naux , pour célébrer leur culte, et ils
pourront recevoir des colis, notamment
de la Croix-Rouge.

C'était une revendication formulée de-
puis longtemps par ceux de ces condam-
nés qui se considèrent comme des con-
damnés politiques. Une grève de la
faim avait été organisée en juin pour
obtenir satisfaction . Ben Bella , le chef
F.L.N., aux mains des Français depui s
près de trois ans, et ma intenant en
résidence à l'î le d'Aix ,y avait pris part.
Ce mouvement s'était terminé sans con-
clusion , de même qu'une grève de la
faim qui a éclaté ,il y a une quinzaine
de jours, mais pour un autre motif :
les prisonniers avaient, le 17 juillet,
manifesté contre leurs gardiens, dans
la prison de Fresnes, et s'étaient plaints
de brutalités. Cette dernière grève s'est
terminée avant-hier.

SAfNT-BRIEUC, 3 (A.F.P.). — L'é-
crivain français Francis de Mioman-
dre ancien prix Concourt, dont l'ou-
vrage c Ecrit sur l'eau » connut une
grande popularité est mort samed i à
l'âge de 79 ans dans une clini que de
Saint-Brieuc, des suites d'une crise
d'urémie. L'écrivain était en vacances
en Bretagne lorsqu'il tomba malade.
M. Francis de Miomandre qui aimait se
rendr e aux îles Baléares avait traduit
en fra nçais de nombreux livres espa-
gnols.

WASHINGTON , 3 (Reuter). —
L'homme de la rue, aux Etats-Unis ,
a réagi à l'annonce de la visite de
M. «if ». Un étudiant s'est réjoui
de la nouvelle des visites récipro-
ques entre les deux hommes d'Etat :
« S'ils se rencontrent , ils pourront
aborder les divers problèmes et e.n
résoudre peut-être quelques-uns ». Un
postier noir a, pour sa part , opiné
qu'il ne prendra pas la peine de tra-
verser la rue pour voir M. Khroucht-
chev. Une ménagère a estimé que
tout cela n'était qu'un gaspillage de
temps : « Je ne crois pas que M M .
Eisenhower et Khrouchtchev soient à
même de résoudre quelque problème
que ce soit , mais je n'ai rien à
objecter à une telle rencontre ».

le président Eisenhower de toutes les,
démarches diplomatiques qui ont abou-
ti à l'invitation de M. Khrouchtchev
aux Etats-Unis. Il a accueill i avec satis-
faction l'échange de visites entre le pré-

La visite
de M. Khrouchtchev :

ce qu'en pense
l'Américain

EN IRAK , le parti communiste a
publié une déclaration dans laquelle
il condamne les erreurs et les fautes
de ses chefs  et exprime son loyalisme
à l'égard de la républi que sous la di-
rection du général Kassem.



LE LOCLE
Le chômage diminue

(c) Alors que le nombre des chômeurs
partiels (il est inutile de parler des
chômeurs totaux dont le nombre ne dé-
passe pas la trentaine) était encore de
huit cents il y a quelques mois, il est
tombé à moins de quatre cents à la
fin du mois de juille t et l'on recom-
mence à voir des demandes d'emploi
dans les pages d'annonces des journaux.

LA CHAUX-DE-FONDS
Noces d'or

(c) M. et Mme Adrien Ducommun-Gre-
maud , domiciliés rue Jacob-Brandt 85,
ont fêté dimanche, le cinquantième an-
niversaire de leur mariage.

Après un accident mortel
en France

M. Adrien Voillat, victime d'un acci-
dent mortel à Cassis était , comme nous
l'avons annoncé, un alp iniste très con-
nu dans les mi l ieux  alp ins chaux-de-
fonniers et suisses. M. Adrien Voillat
avait fait au moins cinquante « pre-
mières » . Excellent photograph e, il était
collaborateur de la revue « Les Alpes »
et donnait de nombreuses conférences
illustrées.

Il a joué aussi un grand rôle dans
la mise au point de la techni que al-
pestre suisse. Il avait lui-même divers
instruments al p ins, ct s'occupait d'ex-
périmenter des vêtements, tentes, etc.

LA SAGNE
Un motocycliste blessé

(sp) Lundi après-midi, un motocycliste,
âgé de 21 ans, est entré en collision
avec une fourgonnette en stationne-
ment sur la route cantonale , aux
Coeudres, à la Sagne. Le motocycliste,
domicilié à Martel-Dernier, a été trans-
porté à l'hôpital souffrant d'une forte
commotion et de plusieurs contusions.

Inauguration du dispensaire
de Néochori

Retardée d'un mois par des pluies
diluviennes, l'inauguration du dispen-
saire de Néochori (Mont-Pélion, Grèce),
aura lieu aujourd'hui en présence des
autorités de la province.

Les Neuchâtelois seront heureux d'ap-
prendre quel usage rapide et efficace
a été ainsi fait  de leurs dons à l'oc-
casion du Jeûne fédéral de l'an der-
nier , et de participer à la joie des mon-
tagnards de Grèce.

A CHAUMONT
Organisée par la Société d'Intérêt pu-

blic de Chaumont, la fête du 1er Août
fut célébrée, comme de coutume, sur
l'esplanade de l'ancien hôtel, en présence
d'un nombreux public. Le feu tradition-
nel dont le bols fut aimablement donné
par la Commune et quelques propriétaires,
lança ses premières flammes au moment
où M. J.-P. Porchat, chancelier d'Etat ,
prit la parole.

L'orateur passant en revue les faits
dominants de notre époque, releva com-
bien notre pays, en dépit de tout, peut ,
avec l'aide de Dieu et le concours, l'union,
la solidarité et la volonté de chacun,
envisager l'avenir avec confiance. Ce
discours d'une haute tenue fut encadré
par les beaux chants du Chœur d'hom-
mes de la Coudre, de l'Echo de Fontaine-
André, et par ceux des enfants bâlois
en séjour dans le home qui leur est
destiné.

A BOUDRY
La fête du 1er Août, organisée par la

Société de développement, a été dirigée
par M. Gilbert Quartier, conseiller com-
munal.

Le cortège traditionnel, conduit par la
fanfare de Boudry et comprenant les
autorités, les sociétés locales et un grou-
pe d'enfants costumés portant des lan-
ternes vénitiennes, est parti des Ver-
mondins pour descendre la ville et re-
monter sur le champ voisin du terrain
de football, où se déroula la manifes-
tation.

Après un morceau de fanfare et un
chant des enfants, la parole fut donnée
à M. René Favre, président de commu-
ne, qui pronona l'allocution patriotique.
Après avoir rappelé les origines de no-
tre patrie, M. Favre compara aux can-
tons suisses les pays d'Europe dont tous
les efforts tendent à créer une confédé-
ration européenne forte et unie, au sein
de laquelle la Suisse doit demeurer libre
et neutre, et U souhaita que cette en-
treprise soit couronnée de succès. Par-
lant de notre commune, u dit le grand
travail qui se fait actuellement pour
la doter d'un nouveau centre scolaire,
école ménagère et halle de gymnastique,
et d'une spacieuse salle de spectacle. Ces
locaux seront mis à la disposition de
la gent écolière et des sociétés locales
à la fin de l'année.

Le chœur d'hommes et la fanfare se
produisirent , puis le nombreux public
chanta l'hymne national accompagné par
la fanfare. Ensuite, les spectateurs pu-
rent admirer les feux d'artifice par les-
quels la coutume veut que la fête se
termine.

A BUTTES
(sp) Précédée d'une sonnerie de cloches,
la célébration de la Fête nationale a eu
Heu dans le préau du collège avec la
participation de la fanfare «L'Ouvrière».

M. Alexandre Zurbuchen, président de
commune, rappela que notre pays se
trouve entre deux puissants blocs aux
idéologies différentes et en une ère où
la technique se développe d'une façon
vertigineuse. Deux raisons pour la Suisse
de s'adapter au monde moderne en
maintenant ses traditions et l'esprit
de sacrifice qui s'est manifesté 11 y a
juste 20 ans. veille de la deuxième
guerre mondiale.

Puis le pasteur Willy Perrlard a
exalté la liberté helvétique et mis l'au-
ditoire en garde contre ses ennemis :
la forme active de retourner à son pro-
fit la devise nationale, le matérialisme,
le mercantillsrne et l'esprit critique. En
terminant, l'orateur a rappelé que l'hu-
milité est la vraie grandeur de l'homme.

TJn cortège aux flambeaux s'organisa
ensuite jusqu'à la Gravette où était
préparé le feu communal. Les enfants
dansèrent, la fanfare joua encore. Et,
sur les hauteurs de la Petite Robellaz,
un majestueux feu Illumina la nuit.

A SAINT-SULPICE
(c) A Salnt-Sulplce, le 1er Août a été
fêté avec Joie et ferveur. Au moment
où les cloches se mirent à sonner, un
cortège avec la bannière communale
et celles des sociétés locales, de la fan-
fare l'« Union » et des autorités com-
munales et paroissiales, parcourut les

rues du village et se rendit sur la
place du collège bien éclairée et déco-
rée.

La fanfare l'« Union » exécuta quel-
ques beaux morceaux.

MM. Robert Sutter, président de com-
mune, et Jean-Pierre Barbier, pasteur,
soulignèrent tous deux le privilège que
nous avons de vivre dans un pays où
le respect de la personne humaine et
des libertés Individuelles est garanti par
la Constitution et par des autorités li-
brement élues.

Ils Invitèrent l'assemblée à la recon-
naissance et à l'union pour le bien de
notre patrie et de notre cité.

Après ces . messages très applaudis, la
fanfare accompagna le chant de l'Hym-
ne national et l'on se rendit à la Per-
rière où un grand feu avait été allumé.

Dimanche matin , un culte patriotique
fut célébré au temple. Le pasteur Bar-
bier parla de la cité terrestre et de la
cité de Dieu, puis l'assemblée chanta
le Cantique suisse.

A MOTIERS
(c) La fête du 1er Août a été comme
de coutume, célébrée sur la place de

sport du collège où la population avai tété conviée par l'Union des sociétés locales. Malgré le temps légèrement ttulde nombreuses personnes étalent présêntes. Après quelques marches Jouées r»«lla fanfare l'Harmonie, M. Ch . Schneeberger , vice-président de l'TJ.SL., remerciala population d'avoir répondu à l'appellancé par les organisateurs, de mêmeque la fanfare et le club d'accordéonts.
tes d'avoir assuré leur participation ML. Marendaz, président de commune
prononça ensuite le traditionnel du.!cours en relevant combien l'acte de 1291conserve sa valeur au cours des siècleset peut , aujourd'hui encore, servird'exemple. L'hymne national fut chantépar l'assistance, le feu d'artifice offertpar la commune tiré, puis le grand feuallumé.

Conduit par la fanfare et les ac-cordéonistes un cortège aux lampions àl'Intention des enfants parcourut quel-ques rues du village.
Relevons que contrairement à la tr».

dltlon le grand feu communal de 1»
plate-forme ne fut pas allumé, ceci àla demande du service forestier , vu la
sécheresse persistante et la proximité
de la forêt.

Le 1er Août dans la région

AUVERNIER
Une nouvelle porte

à la « maison de Soleure »
(c) Récemment des travaux de réfection
ont été entrepris sur les façades de la
« maison de Soleure » , un des vieux
immeubles du village dont l'architecture
est très intéressante. Ces derniers jours
une  nouvelle porte a été posée à l'en-
trée de la tour.

Ce ne fut pas une petite affa ire de
trouver ce qui convenait : la commis-
sion pour la protection des monuments
et des sites et des architectes ont colla-
boré à cette réalisation.

CORNAUX
Une belle capture

(c) Un représentant de Lausanne, M.
Albert Blank, en séjour dans notre
village , péchant à la ligne lundi matin
dans le canal de la Thielle a eu le
p laisir peu commun de capturer un
superbe brochet mesurant 1 m. 12 et
pesant 10 kg.

Il y a certainement du soulagement
et de la joie dans la famille des ven-
gerons .

Le vernissage du 35me salon
des Annonciades à Pontarlier

Retour à l'inspiration primaire

De notre correspondant de Pontar-
lier :

Le samed i 1er Août , le 35me salon
des Annonciades ouvrait ses portes pour
quinze jours. Vernissage selon le céré-
monial  habituel : un banquet présidé
par M. Bonnaud Dclamare,, préfet du
Doubs, réunissait  tous les exposants. Il
s'acheva par deux discours. Le président
du comité des Annonciades , M. Druoton ,
lança une petite phrase significative :
« Nous ne pensons pas que le 35me sa-
lon , dit-il , sera controversé comme les
deux derniers » .

Ebauche d'autocritique. Jacques Ga-
gey, dans la préface qu 'il a écrite pour
le catalogue, ne s'a t tarde pas pour rien
sur « le processus d'adaptation récipro-
que de l'ar t is te  et de son public ». En

Dès l'an prochain,
création d'un prix
des Annonciades

La générosité d'un mécène , M.
Aubert , expert en art à Besançon ,
a permis au comité des Annonciades
la création , dès l'an prochain , d'un
prix des Annoneiades (d' une valeur
de 50,000 f r .  français),  qui sera dé-
cerné par les peintres à un jeune
n'ayant jamais exposé dans ce salon .

Les candidats au prix 1960 tra vail-
leront sur un thème imposé : « l'ami-
tié».

1957 et en 1958, ce processus d'adapta-
tion du salon à ses visiteurs n 'avait
guère joué. Le nombre de ceux qui
n'avaient pas compris, flairant la mys-
tification par-ci et l'aberration par-là,
ne cessait de croître. Sous prétexte de
parfaire la formation artistique du
grand public, on avait débordé ses ca-
pacités d'assimilation , on l'avait es-
soufflé.

Le préfacier du ca talogue parle ex-
cellemment d'une « fidélité toute simple
à l'inspiration primitive du salon » (on
parle sans doute d'inspiration pour avoir
à se dispenser élégammen t de citer
le nom de l'inspirateur).

De fait, on a donné congé à Picasso,
donné congé à Bernard Buffet. Les An-

nonciades sont redevenues le foyer de
la peinture franc-comtoise. Dans lechoix opéré , le souci de renouer le dia-
logue avec l'amateu r a préva lu contre
toutes velléités des chevaliers de latour  d'ivoire.

Il semble que ceux-ci se soient donné
congé eux-mêmes : plus trace des abs-
tract ions  de Saury ct de ces tentativ es
floues aux l imites  du figu ratif  que Ri-
cardon entreprena i t  pour rendre témoi-
gnage de sa mystique, extérioriser son
tourment ou courtiser son subcons-
cient. La réaction a été vigoureuse Du
coup, le salon change de visage.

Le chœur de la chapelle devient mu-
sée : les ancien s des Annonciades y
ont accroché leurs meulleures toiles des
vingt dernières années et celles des
grands aînés disparus .« Le mercred i des
cendres » d'André Roz , pur chcf-d 'rcu-
vre, vaut à lui seuil la visite. A un élè-
ve de Roz , Pierre Bichet , l'un des tem-
péraments artistiques les plus solides d«
cet te province, ont doit un « Saint Fran-
çois d'Assises aux Oiseaux » tout em-
preint de ce régionalisme que, dans leur
temps , il faut le dire, les primitifs fla-
mands ne désavouaient pas pour pein-
dre les nativi tés.

Dans la partie salon propremen t dite,
l'apport quanti tatif d'un Bouroult, par
exemple, fidèle à lui-même dans l'art
de voir topographiqu ement les choses ,
sans trahir les couleurs que tout un
chacu n reconnaît , cet apport comporte
en vis-à-vis une répl ique chantante  qui
a nom Gaubert, éblouissante sympho-
nie où l'arc-en-ciel est monopolisé à
dies f ins  magiques.

Les visi teurs d'outre-Jura s'attarde-
ront durant  les six dessins de Lermite,
des Bayards , qui est en même temps de
chez eux et d'ici. Pour qui s'est laissé
pénétrer, à la tombée du soir , par la
sauvage beauté du plateau de la Bré-
vlne, les paysages de Lerm i te seront
une révélation.

J. V.

RIENNE

Farces stupides
(c) Il est regrettable que la Fête
nationale donne parfois l'occasion à
de jeunes imbéciles de faire des farces
aussi dangereuses que stupides . Deux
cas de ce genre ont été signalés cette
année à Bienne. Un garnement a lancé
un pétard allumé dans une voiture
à la rue Dufour. Cet acte n 'eut heu-
reusement pas de suite grave.

Par contre, à la place Centrale, un
même explosif jeté dans une voiture
en marche a provoqué des brûlures
du troisième degré à une Genevoise ,
Mll e Gyslaine Schumacher, qui a dû
être hospitalisée à Beaumont.

YVERDON
Un motocycliste blessé

(c) On a transporté à l'hôpital d'Yver-
don M. Guy Nobs , âgé de 29 ans, qui
s'était blessé en faisant une chute de
moto.

Collision
(c) Lundi après-midi , vers 17 h. 30,
au carrefour des rues du Casino et des
Remparts, une collision s'est produite
entre le gyrobus et une voiture vau-
doise qui n'avait pas respecté la prio-
rité de droite. L'auto a subi des dé-
gâts.

Une auto en feu
Un tricar, propriété d'un habitant

d'Yverdon a pris feu le soir du leir
août, à la rue d'Orbe, devant le café
Romand. C'est au moment où le con-
ducteur démarrait au stop de la rue
Saint-Georges, qu 'il aperçut des flam-
mes sous le capot. Il s'arrêta aussitôt
et , avec un beau sang-froid , il lutta
efficacement contre l'incendie avec un
tapis. La police intervint en un temps
record avec un extincteur mais, à l'ar-
rivée des agents, le feu était déjà maî-
trisé. U y a néanmoins des dégâts, no-
tamment à l'équipement électri que du
véhicule. On pense que ce début d'in-
cendie est dû précisément à un court-
circuit.

YVONAND
Début d'incendie

au moulin agricole
(sp) Hier soir, à 21 h. 30 environ , le
C.S.I. est intervenu à Yvonand pour
un début d'incendie au moulin agri-
cole. Deux chars de paille avaient
pris feu dans une grange du moulin,
mais grâce à la prompte intervention
des pomp iers et de personnes de la
localité, on a pu sortir les chars, ce
qui permis d'éviter une catastrophe.
Les dégâts sont relativement peu im-
portants.

GRANDCOUR
Encore la foudre

(sp) Dimanche, vers 12 h. 45, la foudre
est tombée sur la ferme de M. Auguste
C'ombremont-Christinat, au hameau de
Chesard. Grâce au paratonnerre , seules
les installations électriques et télépho-
niques des maisons du hameau ont
été détériorées. Mais l'émotion a tout
de même été grande.

AVENCHES
Découverte de vestiges

d'une voie romaine
(sp) On sait qu 'une voie romaine rel iait
Avenches à Petinesca par le Grand-Ma-
rais. Dernièrement , on a découvert les
traces d'une autre voie qui se détacha it
de la première pour suivre la rive nord
du lac de Morat et gagner Sugiez et
Champion. Une tombe romain e a été
trouvée à Métier.

Tou t récemment encore, de nouveaux
vestiges de cette route ont été décou-
verts près du château de Vallamand,
alors qu 'un paysan labourait un champ.
Le pavage se trouvait à environ 20 cm.
de profondeur et courait parallèlement
à la route cantonale actuelle. Il était
souten u par un tapis de galets rendu
nécessaire par le voisinage des eaux.
Cette rout e a une largeur de 2 mètres.

PAYERNE
Chute de cheval

(sp) On a amené à l'hôpital de Payerne
une amazone qui participait au concours
hippique de Vallon et qui a fait une
chute de cheval. Elle souffre de contu-
sions diverses.

Une barrière enfoncée
(sp) Un camion chargé de fruits va-
laisans descendait la Vignette et a
enfoncé la barrière du passage à
niveau de Glatigny . Il fallut détourner
la circulation durant quelques heures.

Etat civil de Neuchâtel
NAISSANCES. ¦»- 22 juillet. A Rolle :

André, Cédrlc-Phlllppe, fils de Pierre-
Alfred , employé de bureau à Neuchâtel ,
et de Marianne-Josette, née Mayor. 28.
Nussbaumer, Anna-Marle-Plavle, fille de
René-Albert , comptable, à Neuchâtel , et
de Renée-Yvonne, née Jabas ; Coluccello,
Ada-Carollna, fille de Giovanni, maçon
à Peseux , et de Teresa , née Plsa ; Hostet-
tler, Sylvla , fils de Christian, ébéniste
à Neuchâtel , et de Lydie-Emma, née
Parquet ; à Blllens (Fribourg) : Desche-
naux , Roselyne-Marie, fille de Marlus-
Robert , gendarme à Neuchâtel , et de
Llna-Lucle née Baudols ; Bllat , Christine-
Jeanne, fille de Elol-Alclde-Joseph , em-
ployé de bureau à Neuchâtel , et de The-
resa, née Maître ; à la Chaux-de-Fonds :
Diethelm, Brigitte, fille de Franz-Johann,
ingénieur à Neuchâtel , et de Janine-Lu-
cie, née Mora. 30. Cherix , Laurent-Phl-
llppe-Marcel, fils de Pierre-François, em-
ployé de bureau à Neuchâtel , et de Ja-
nlne-Renée, née Lehmann ; Rossettl,
Alain, fils de Alberto-Pletro-Glullo, em-
ployé de bureau à Boudry , et de Lucette,
née ,Vlel ; De Blase, Maddalena-Marla ,
fille de Leuclo, cimentier à Marfn , et de
Anna, née Cusano ; Madllger , Philippe ,
fils de Georges-Eric, directeur commer-
cial à Neuchâtel , et d'Andrée-Marguerlte,
née Perrudet.

PUBLICATIONS DE MARIAGE. — 30.
Lange, Helnz-Werner, Installateur à Cor-
celles, et Droz-dlt-Busset, à Neuchâtel.
81. Jeanneret-Grosjean, André, profes-
seur à Neuchâtel . et de Coulon, Adellne-
Monlque-Céclle, à Marin ; Torettt , Barto-
lomeo. peintre en bâtiment , et Leonl,
Giulietta, tous deux à Neuchâtel.

MARIAGES. — 30. Honold . Karl-Ro-
bert, architecte d'Intérieur, et Kyburz,
Rosmarle. tous deux à Neuchâtel. 31.
Demierre, Ernest-Paul , gendarme, et Jui-
llet, Rose-Marie, tous deux à Neuchâtel.

DÉCÈS. — 29 juillet. Sommer, Elise ,
née ne 1883, missionnaire, célibataire à
Genève ; Goumaz née Balmer, Emma, née
en 1874, ménagère à Peseux , veuve de
Goumaz, Albert-Edmond. 30. Challandes,
James-Eugène, né en 1890, manœuvre-
terrassier à Saint-Blalse, époux de Llna-
Mathllde, née Steiner.

COURTELARY
Une fillette atteinte

de poliomyélite
(c) Une fillette de 18 mois, la petite
Colette Amez-Droz, a été atteinte de
poliomyélite et a dû être transportée
à l'hôpital Wildermeth à Bienne.

FONTAINEMELON
Cambriolage nocturne

(c) Au cours d'une nuit de la semaine
dernière, profi tant de l'absence des ha-
bitants, des cambrioleurs ont visité la
villa de M. P. Fallot. Les malfaiteurs,
qui ont laissé de nombreuses traces de
leur passage, se sont emparés de quel-
ques objets de valeur. La police pour-
suit l'enquête qui lui a été confiée.

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel. — 3 août.

Température : moyenne : 16,3 ; min. :
10,4 ; max. : 21,7. Baromètre : moyenne :
720,1. Vent dominant : direction : nord ,
modéré Jusqu 'à 20 h. 30. Etat du ciel :
nuageux depuis 9 heures.

Hauteur du baromètre réduite à zéro
(Moyenne pour Neuchâtel 719,5)

Niveau du lac du 31 jull ., 6 h. 15: 429.24
Niveau du lac du 3 août à 6 h. : 429.19

Température de l'eau ; 21 ^ °

Prévisions du temps. — Nord-ouest,
centre et nord-est du pays, nord et cen-
tre des Grisons : ciel variable. Quelques
ondées. Relativement frais. Ouest de la
Suisse et Valais : en général beau temps.

LE MENU DU JOUR
Potage velouté

Ragoût de champignons
Cornettes au beurre

Salade
Crème au citron... et la manière de le préparer

Ragoût de champignons . — Bien
faire revenir 400 gr. de champi-
gnons, deux poireaux, un oignon ,
quelques cornichons et des fines
herbes hachés dans de la graisse.
Mouiller avec un peu d'eau, ajou-
ter un jus de citron et l'assaison-
nement. Laisser cuire jusqu'à ce
que lés champignons soient tendres.

(

Aujourd'hui

M U , l il Lever 05.06
Coucher 19.58

LUNE Lever 04.02
Coucher 18.55

Monsieur et Madame
Jean-Claude PKITI'PIERBE-VTJITR IH! H
ont la joie d'annoncer la naissance
de leur fille

Monique - Antoinette
Clinique Bois-Gentil , Genève

7, chemin de Drlze, Trolnex (Genève)

Monsieur et Madame
Rudolf KRASSNITZER et leur petite
Jacqueline sont heureux de faire part
de la naissance

d 'Astrid
le 2 août 1959

Maternité Salon de coiffure
Neuchâtel Serrières

\
Tarif des abonnements

en France à la «Feuille d'avis
de Neuchâtel »

1 an . . . Frf. 6100.—
6 mois . . Frf. 3200 
3 mois . . Frf. 1650 

Domicile de souscription :
SOCT£Tfl CIVILE D'ORGANISATION

ET DE PRESSE
6, rue Rabelais, LYON Sme
Compte de chèques postaux

Lyon 3366-31V. J

LE NERF ...DE L'AGRICULTURE
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Un projet fédéral pour faciliter les investissements agricoles

(D' un correspondant de Berne)
De 1939 à 1955, le nombre des exploi-

tations agricoles a diminué de 13,6 %
dans l'ensemble ; celui des exploitations
de 2 à 5 hectares a diminué de 26,7 %.
La main-d'oeuvre agricole a diminué de
27 %. Mais le rendement bru t épuré
de l'agriculture, abstraction faite des
changements dé valeur monétaire, a
passé de 100 à 112. La rationalisation
agricole est donc une réalité. L'on
a calculé aussi que les progrès de la
mécanisation ont permis une économie
de 139 millions de 1953 à 1955, pour
un coût de 46 millions , ce qui laisse
une économie nette de 93 millions,
soit près de 3 % des dépenses totales
de l'agriculture.

Pour une rationalisation
Il faut poursuivre et accroître cet

effort , afin que nos paysans diminuent
leurs prix de revient et améliorent en-
core leur productivité. Donnant suite
à de nombreuses interventions parle-
mentaires dans ce sens, le département
fédéral de l'économie publique publie
un projet d'arrêté « instituant des me-
sures propres à améliorer les conditions
d'exploitation de l'agriculture ». Il s'agit
en fai t  d'un plan de financement des
petites et moyennes entreprises agri-
coles dont les propriétaires ou les
fermiers ne disposen t pas des moyens
financiers nécessaires à une rationali-
sation efficace. Cette catégorie paysanne
a le sentiment que la loi sur l'agri-

culture n'est pas appliquée, parce qu'elle
n'est pas en état d'en bénéficier suffi-
samment. Aux mesures d'ordre général
prévues par cette loi viendront main-
tenant s'ajouter des dispositions parti-
culières, limitées aux entreprises les
plus faibles, et qui permettront, on
l'espère, de les faire participer pleine-
ment aux avantages de la loi.

Cent millions de francs
pour les six premières années

Il ne s'agit donc pas d'assainissement,
mais d'amélioration des condition s de
production , par l'octroi de prêts ou
de cautionnements permettant les in-
vestissements nécessaires même là où
les moyens financiers propres font
défaut. La Confédération propose de
mettre à disposition 100 millions de
francs pour les six premières années ;
la. durée de l'arrêté est limitée à
douze ans ; on saura au vu des expé-
riences faites s'il convient d'augmenter
ou de diminuer cette somme pour la
suite. Les cantons seront appelés à
participer à ce financement, mais la
Confédération prévoit que ses pres-
tations seront au moins égales à celles
des cantons et pourront atteindre le
triple ; dans l'ensemble, les évaluations
sont basées sur un tiers fourn i par
les cantons , deux tiers par la Confé-
dération.

Cautionnements
et prêts d'investissement

Ces montants serviront donc à des
cautionnements et à des prêts d'inves-
tissement, avec ou sans intérê t selon
les cas. Les versements à fonds per-
dus resteront l'exception ; les prêts
remboursés seront réemployés pour de
nouvelles aides, de sorte qu'au bout
de douze ans, les montants consacrés
à ces investissements seraient supé-
rieurs d'un tiers au total des presta-
tion s des pouvoirs publics.

Conception asseï large
La notion d'investissements destinés

à améliorer les conditions d' exploitation
et à réduire les frais de production ,
est conçue de façon assez large. Le
frigo ou la machine à laver de la
paysanne y sont inclus aussi bien
que les machines agricoles, ce qui est
légitime. Les personnes physiques « qui
exploiten t un domaine agricole et en
paraissent capables » pourront obtenir
une aide financière tant pour des amé-
liorations au bâtiment que pour com-
pléter leur troupeau ou arrondir leur

domaine. Les fermiers capables trouve-
ront plus facilemen t les crédits néces-
saires à l'achat de domaines.

Les membres d'une famille d'exploi-
tants capables, comme les domestiques
agricoles, verron t facilité l'achat d'une
maison familiale ou la mise en état
de logements décents : c'est une dispo-
sition particulièrement heureuse et
moins superflue que n'imaginent cer-
tains citadins . Les parents de jeunes
paysans suivant une école d'agriculture
ou en apprentissage agricole se verront
déchargés d'une partie des soucis
financiers que peut entraîner cette
situation dans des entreprises modestes.

L'application esf du ressort cantonal
L'application de ces mesures de

financem en t sera de la compétence des
cantons, qui devront désigner, des offi-
ces responsables. Chaque cas devra
bien entendu faire l'objet d'un examen
attent if , d'abord pour savoir si le
recours aux fonds publics est justifié
par une situation financière diffici le ;
ensuite pour voir si les intéressés sont
professionnellement en état de sur-
monter ces difficulté s à l'aide des
fonds en question ; enfin , pour s'assu-
rer que les mesures prévues sont bien
les plus judicieuses. La responsabilité
des offices cantonaux sera donc grande.

La Confédération « fixera par voie
d'ordonnance les conditions d'une inter-
diction de morcellement, et les cas
dans lesquels les offices compétents
devront la prononcer» : le premier corol-
laire de l'aide prévu e est inévitable-
ment une restriction nouvelle aux droits
de propriété. Les prêts ct cautionne-
ments se feront aussi par les insti-
tutions existantes ; la Confédération
leur accordera des garanties en cas de
pertes , analogues à la garan ti e des
risques à l'exportation dont bénéficie
l'industrie.

S'attaquer aux causes
Les mesures prévues, dont nous

n'avons pu donner qu 'une esquisse som-
maire, sont intéressantes en ceci qu 'elles
s'attaquent aux causes des diff icul tés
paysannes davantage qu 'aux effets.
Bien appliquées , elles peuvent jouer un
rôle décisif dans la rénovation de
notre agriculture. On aimerait seule-
ment connaître la politique d'ensemble
du Conseil fédéral en matière agri-
cole, promise depuis si longtemps , pour
apprécier l'ensemble du plan dan s le-
quel elles s'inscrivent.

INTÉRIM.

Monsieu r et Madame Willy Weber et
leur fils Claude , à la Chaux-de-Fonds;

Monsieur et Madame Auguste Meylan ,
à Corcelles , et famille ;

Monsieur et Madame Aldin Glauser, à
Lausanne ;

les familles paren tes et alliées,
ont le grand chagrin de faire part du

décès de

Madame Georges WEBER
née Olga MAIRE

leur chère et bien-aimée maman , grand-
maman, sœur , belle-sœur, parente et
amie, enlevée à leur tendre affection, h
l'âge de 71 ans, à la suite d'un tragique
accident .

Corcelles, le 1er août 1959.
(La Venelle 5)

Dieu est amour.
L'incinération aura lieu à Neuchâtel,

mercred i 5 août.
Culte à la chapelle du crématoire, à

15 heures.
Cet avis tient Heu de lettre de faire part

AU JOUR LE JOUR

De nombreux étudiantes et étu-
diants étrangers ont vécu pendant
plusieurs semaines à Neuchâtel, ve-
nus souvent de f o r t  loin pour suivre
des cours de vacances à l 'Université.
Nous savons que ces jeunes f i l l e s
et ces jeunes gens se sont p lu dans
notre ville et qu 'ils repartiront en
emportant de merveilleux souvenirs
Et ce n'est sans doute pas sans
f ier té  qu 'ils raconteront à leurs fa -
milles qu 'ils ont déf i l é  dans les rues
de Neuchâtel , portant des f lambe aux
et fê tant  le 668me anniversaire de
la Suisse !

Un de ces étudiants nous fa i t
parvenir la lettre ci-dessous :

Dans quel ques jours , les cours de
vacances prendront f i n  pour une
grande partie des participants.
Nous ne voudrions pas nous séparer
de Neuchâtel et de nos aimables
professeurs sans les avoir remerciés
de tout cœur. Votre petite ville nous
a bien accueillis dans son cadre
charmant avec son accès libre sur
le beau lac qui nous invitait sans
cesse à la baignade rafraîchissa nte.
Nos professeurs n'ont pas manqué
de nous faire connaître la ville et le
canton de Neuchâtel et son « blanc »
excellent. Combien de belles et gaies
excursions nous ont fa i t  oublier les
quelques e f f o r t s  nécessaires dans l 'é-
tude du bon français !

Merci encore une f o i s  à nos p ro-
f esseurs  pour leurs ef f o r t s , à M.
Phili ppe  Muller et ses adjoints pour
l'organisation impeccable des cours ,
et merci à la Ville de Neuchâtel
pour l'agréable séjour of f e r t  à nous
tous ».

Nemo se permet de transmettre
à tous ces étudiants les vœux les
meilleurs des Neuchâtelois en leur
souhaitant un bon retour dans leur
patrie et leur disant un sincère au
revoir.

NEMO.

Les étudiants étrangers
et Neuchâtel

« Dieu est amour ! »
Madame Aline-Elisa Chervet-von Burg,

à Nant-Vully ;
Monsieur et Madame André Chcrvet-

Debrot et leurs enfants, Yoland e, Gil-
bert et Pierre, à la Chaux-de-Fonds ;

Monsieur et Madame Henri Chervet-
Viret et leurs enfants Jean-Jacques,
Claude, Roland, Gérard et Amne-Lise, à
Nant-Vully ;

Monsieur et Madame Marcel Chervct-
Rohner et leurs enfants, Denise, Nicole,
à Sugiez ;

Madame et Monsieur Paul Maillard -
Chervet et leur fil s Eric, h Neuchâte l |

Madame et Monsieur Edouard lî rôn-
nimann-Chervet et leur fil s Roger, à
Berne ;

Monsieur et Madame Daniel Chervet-
Karo et leurs enfants Danièle , Bernard,
à Morat ;

Madame Adèle Derron-Chervct, à
Praz-VuHy ;

Mesdemoiselles Pauline et Sophie
Chervet, à Sugiez,

ainsi  que les familles parentes et
alliées,

ont la profonde douleu r de faire part
du décès de

Monsieur

Henri Chervet-von Burg
leur très cher époux, père, grand-père,
beau-père, frère, oncle , parent et ami ,
enlevé à leur tendre affection à l'âge de
75 ans, après une longue maladie «ap-
portée avec courage.

Nant-Vully, le 3 août 1959.
« Je suis le cep, vous êtes les «r*

ments !
Celui qui demeure en mol , et en

qui je demeure,
Porte beaucoup de fruits ! >

Jean 15 : S-

L'ensevelissement nura lieu mercredi
5 août 1959, à 13 heures, à Nant- \ully -

Cuite pour la famille à 12 h. 30.


